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Célébration ce lundi du 15ème anniversaire
de SAR la Princesse Lalla Khadija

La Famille Royale et le peuple
marocain tout entier célè-
brent, ce lundi, le quinzième

anniversaire de Son Altesse Royale
la Princesse Lalla Khadija, un heu-
reux événement fêté, comme à l'ac-
coutumée, dans une ambiance de
joie et d'allégresse, reflétant l'atta-
chement indéfectible et profond du
peuple marocain au Glorieux
Trône Alaouite, garant de l'unité,
de la stabilité et de la prospérité du
Royaume.

Cet anniversaire vient rappeler
les moments de fête que les Maro-
cains ont vécus en ce jour béni du
28 février 2007, à l'annonce, par le
ministère de la Maison Royale, du
Protocole et de la Chancellerie, de
la naissance de SAR la Princesse
Lalla Khadija, dont la venue au

monde a illuminé la Maison Royale.
Les manifestations de joie et de

réjouissance ont fusé de partout à
l'annonce de la naissance de SAR la
Princesse Lalla Khadija, deuxième
enfant de Sa Majesté le Roi Mo-
hammed VI, après Son Altesse
Royale le Prince Héritier Moulay El
Hassan.

Les Marocains ont exprimé,
sous diverses formes, les marques
de bonheur et de communion avec
la Famille Royale en signant les Li-
vres d’or ouverts au siège de la Di-
rection du protocole Royal et de la
chancellerie, ainsi que dans les dif-
férentes wilayas, préfectures et pro-
vinces du Royaume. Les différentes
villes du Maroc étaient aussi de la
fête, en revêtant l’apparat des
grands jours. Les artères, les places

et les bâtiments publics ayant été
décorés de lampions et bardés de
drapeaux et de banderoles colorées.

À ces réjouissances organisées
dans les villes et les campagnes du
pays se sont associés les membres
de la communauté marocaine éta-
blie à l’étranger, ainsi qu’un grand
nombre de personnalités poli-
tiques, diplomatiques, du monde
des arts, des sports et des affaires,
qui ont afflué aux ambassades et
consulats du Royaume dans plu-
sieurs pays pour exprimer leurs fé-
licitations au Souverain en cette
heureuse occasion.

Des familles, dont la naissance
de leur nouveau-né coïncidait avec
celle de SAR la Princesse Lalla
Khadija, ont été gratifiées de pré-
sents et de cadeaux Royaux qui leur

ont été remis lors de réceptions or-
ganisées à cette occasion. Un des
moments forts des festivités a été
incontestablement le jour de Lâa-
kika, le 7 mars 2007, organisé dans
la pure tradition marocaine.

La célébration du quinzième
anniversaire de SAR la Princesse
Lalla Khadija constitue notamment
une occasion de revenir sur les pre-
miers pas de Son Altesse Royale
dans la vie publique. Ainsi, en sep-
tembre 2011, c’est sous le regard
bienveillant de SM le Roi Moham-
med VI que s’est déroulée, à
l’École princière au Palais Royal à
Rabat, l’ouverture de la première
rentrée scolaire pour SAR la Prin-
cesse Lalla Khadija. Le Souverain
avait assisté, à cette occasion, à une
séance d’apprentissage du Saint
Coran et aux premiers cours
d’arabe et de français de Son Al-
tesse Royale la Princesse et de ses
camarades de classe.

Le 17 septembre 2018, SM le
Roi Mohammed VI, accompagné
de SAR le Prince Héritier Moulay
El Hassan et de SAR la Princesse
Lalla Khadija, a présidé, au Palais
Royal à Rabat, la cérémonie de pré-
sentation du bilan d’étape et du
programme exécutif  dans le do-
maine du soutien à la scolarité et de
la mise en œuvre de la réforme de
l’éducation et de la formation.

Le 13 février 2019, SAR la
Princesse Lalla Khadija faisait une
apparition remarquable aux côtés
de SAR le Prince Héritier Moulay
El Hassan, de SAR le Prince Mou-
lay Rachid et de LL.AA.RR les
Princesses Lalla Meryem, Lalla
Asmae, Lalla Hasnaa et Lalla Oum
Keltoum, lors de la cérémonie d’ac-
cueil officiel de SM le Roi Don Fe-
lipe VI et la Reine Dona Letizia,
Souverains du Royaume d’Es-
pagne, présidée par SM le Roi Mo-
hammed VI. Il en était de même, le
30 mars 2019, lors de la visite au
Maroc de Sa Sainteté le Pape Fran-
çois.

Le 13 décembre 2019, SAR la
Princesse Lalla Khadija avait pré-
sidé la cérémonie d’inauguration du
vivarium du Jardin zoologique na-
tional de Rabat et visité les diffé-
rents espaces du vivarium
regroupant quelques espèces de
reptiles vivants de différentes ré-
gions d’Afrique.

Chacune des apparitions pu-
bliques de SAR la Princesse Lalla
Khadija vient ainsi perpétuer une
longue tradition qui a pour objectif
d’initier et de familiariser les jeunes
Princes et Princesses de la Famille
Royale aux rôles et activités qu’ils
seront appelés à assumer au sein
d’une société qui demeure attachée
à ses valeurs.
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“Le secteur des boulangeries et pâtisseries au Maroc entre contraintes conjoncturelles
et moyens de réhabilitation” au centre d’une journée d’étude du Groupe socialiste

Abderrahim Chahid : Il est absolument nécessaire d’œuvrer
à la réhabilitation et à la restructuration dans le cadre d’une
approche participative d’un secteur longtemps délaissé
Les répercussions de la pan-

démie du Covid-19 ont eu
un impact négatif  très

éprouvant sur plusieurs secteurs
économiques et sociaux vitaux et
déterminants dont notamment
un secteur jouant un rôle essen-
tiel au niveau de l’économie na-
tionale et de toutes les
composantes de la société, celui
de la boulangerie et pâtisserie qui
a été lourdement affecté par les-
dites répercussions.

Ainsi, dans le but de débattre
de la conjoncture actuelle, corol-
laire des circonstances sanitaires
particulières de l’émergence et la
propagation de cette fâcheuse
épidémie, de même qu’en vue de
prospecter les moyens de réhabi-
litation de ce secteur, le Groupe
socialiste à la Chambre des repré-
sentants a organisé une journée
d’étude au siège de l’Institution
parlementaire à Rabat, à laquelle
il a convié nombre d’entreprises
s’activant dans le secteur mais
aussi de professionnels s’y exer-
çant à travers toutes les régions
du pays.

Le Groupe socialiste à la
Chambre des représentants
considère que le secteur des bou-
langeries et pâtisseries est  un do-
maine vital quant au
renforcement de l’activité écono-
mique et à la consolidation du dé-
veloppement social car il
contribue pleinement à  répondre
aux besoins de première nécessité
de la population et à promouvoir
l’activité économique ayant direc-
tement trait au quotidien des Ma-
rocains. Cependant hélas, ce
secteur a connu un recul désas-
treux de son action du fait des
restrictions imposées dans le
cadre des urgences sanitaires.

Lors de cette rencontre mar-
quée par la participation massive
des professionnels et par la pré-
sence de certains présidents de
groupes de l’opposition, Abder-
rahim Chahid, président du
Groupe socialiste à la Chambre
des représentants, a affirmé que
ce secteur a bien résisté face aux
profondes mutations en cours et
a lourdement souffert des réper-
cussions négatives de la conjonc-
ture actuelle caractérisée par une
hausse vertigineuse des prix des
matières essentielles de grande
consommation, de même qu’il a
été profondément affecté par les
changements internationaux,

particulièrement  l’augmentation
excessive des tarifs du pétrole au
niveau du marché mondial.

Là-dessus, sur le plan natio-
nal, les circonstances de la séche-
resse que connaît le pays se sont
acharnées d’une manière particu-
lièrement négative sur le secteur.

Par ailleurs, le président du
Groupe socialiste a fait observer
que ce secteur qui n’a pas été
équitablement traité, nécessite
inéluctablement des réformes du
fait qu’il connaît d’importantes
mutations aux niveaux profes-
sionnel et social qui en ont fait
un domaine sociétal et un secteur
actif  à même de favoriser la pro-
gression de la sphère écono-
mique et du processus social du
pays.

Abderrahim Chahid a, en
outre, mis l’accent sur la néces-
sité, pour le secteur des boulan-
geries et des pâtisseries du
Maroc, d’une synergie des efforts
de l’ensemble des intervenants à
la suite d’un réel  diagnostic dans
lequel le dialogue et l’interaction
avec les professionnels occupe-
raient le noyau central au milieu
du contexte d’une approche glo-
bale tenant compte des particu-
larités des professionnels et des
consommateurs et se référant
aux données statistiques expri-
mées quant à la réalité authen-
tique du secteur.

Pour sa part, Abdennour El
Hasnaoui, membre du Groupe
socialiste, a insisté sur le fait que
tout nouveau programme
contractuel préparé par le gou-
vernement doit nécessairement
impliquer les professionnels dans
le cadre de l’approche participa-
tive. De même, a-t-il souligné, ce
programme se doit de répondre
aux aspirations et conceptions
des professionnels du secteur
pour être à même de prendre en
considération les contraintes et
difficultés auxquelles sont
confrontés ces derniers dans
l’exercice de leurs activités.

Le député ittihadi n’a pas
manqué, à cet égard, de critiquer
le programme contractuel actuel-
lement en rigueur qui a imposé
au secteur des boulangeries et
pâtisseries de conserver le prix
référenciel du pain fixé à 1,20 dh
et le  prix de la farine à 3,50
dh/kilogramme, alors que les
professionnels du secteur sont
affectés par de multiples

contraintes et difficultés indui-
sant l’augmentation du coût du
pain, ce qui les confronte à une
réalité qui ne convient pas à leurs
conditions professionnelles et
économiques.

Le député El Hasnaoui a, de
ce fait, appelé le gouvernement à
œuvrer à la réhabilitation du sec-
teur et à procéder aux formations
opportunes des professionnels et
à leur soutien, surtout que des in-
formations circulent au sujet d’un
grand soutien financier alors que
les professionnels assurent
n’avoir rien reçu.

D’autre part, Noureddine
Lafif, acteur professionnel dans
le secteur des boulangeries et pâ-
tisseries, au cours de son inter-
vention lors de cette rencontre
focalisée autour du thème « Sec-
teur des boulangeries, contraintes
et dysfonctionnements », a fait
un exposé relatant la réalité de
fait du secteur qui est affecté par
de nombreux problèmes, diffi-
cultés et dysfonctionnements
structurels, juridiques et de réha-
bilitation, tout en mettant en
exergue l’importance du secteur
et son dynamisme dans l’écono-
mie nationale au vu du nombre
des transactions qu’il réalise, des
offres d’emplois qu’il favorise et
des familles qui en tirent leurs
moyens de subsistance.

L’acteur professionnel a
ajouté, à ce propos, que le secteur
souffre d’un problème de taille, à
savoir que tout le monde a la
possibilité d’investir en matière
de pain, faisant ainsi allusion à la
prolifération du volet informel

du secteur de cette matière, ce
qui pose les problèmes de la
concurrence déloyale et la pro-
blématique de la performance
tout en abordant la complexité
de la dissociation du secteur du
pain de celui des pâtisseries…

Il a également évoqué l’inco-
hérence du soutien dont bénéfi-
cient les minotiers et les
importateurs alors qu’il ne pro-
fite pas aux boulangeries et a ré-
clamé à cet effet le plafonnement
des tarifs, s’étonnant, là-dessus,
que de nombreux produits ont
connu une hausse des prix alors
que les boulangeries sont as-
treintes à conserver les mêmes
tarifs.

De son côté, Bouâaza El
Kharti, président de la Ligue ma-
rocaine du consommateur, a pré-
senté une intervention autour du
sujet : «Secteur des boulangeries
et des pâtisseries, quelle perfor-
mance pour la protection du
consommateur », dans laquelle il
a souligné que le secteur, en
ayant recours à des matières es-
sentielles dans le vécu quotidien
du citoyen, joue un rôle écono-
mique et social très important.
C’est pourquoi, rappelle-t-il, il est
nécessaire de tenir compte des
conditions sanitaires et hygié-
niques requises dans la produc-
tion de cette matière vitale pour
le consommateur.

Bouâaza El Kharti a, par ail-
leurs, insisté sur l’exigence de la
bonne qualité de la farine et du
pain afin que le consommateur
jouisse d’un produit alimentaire
sain et au niveau préconisé. Tou-

tefois, il a assujetti tout cela à
nombre de conditions profes-
sionnelles et sanitaires dont doi-
vent disposer les acteurs du
secteur de même que les lieux et
boulangeries dans lesquels l’on
produit le pain en sus de la pro-
preté des matériaux utilisés à
cette fin.

Le président de la Ligue ma-
rocaine des consommateurs a,
également, indiqué que le secteur
des boulangeries et pâtisseries se
trouve au milieu de la chaîne de
production des céréales dans la-
quelle se retrouvent l’agriculteur,
les minotiers et de nombreux in-
tervenants, définis par le plan
vert, alertant que  le secteur des
boulangeries ne profite nulle-
ment du soutien prodigué par
l’Etat en faveur de cette chaîne.

Enfin, dans une réplique, le
député ittihadi Mohamed
Bouamri a souligné que  le
Groupe socialiste à la Chambre
des représentants se range aux
côtés des professionnels quant à
leurs doléances et qu’il n’aura  de
cesse de soutenir leurs revendica-
tions, car estimées légitimes. De
même que le député, membre du
Groupe socialiste, a appelé le mi-
nistère de l’Agriculture, de la
Pêche maritime, du Développe-
ment rural et des Eaux et Forêts
à soutenir les professionnels du
secteur et à œuvrer à la résolu-
tion de leurs problèmes ainsi
qu’au développement des règle-
ments le régissant de manière à
répondre au mieux aux exigences
et aspirations des professionnels.

Rachid Meftah
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Troisième dose et pass vaccinal

Le gouvernement rétropédale

Le gouvernement fait
machine arrière. Il a,
en effet, décidé de ne
pas mettre en appli-

cation la procédure de retenue
sur les salaires des fonction-
naires et employés des établis-
sements publics qui n'ont pas
encore achevé leur schéma
vaccinal, a assuré vendredi
dernier le ministère de la Tran-
sition numérique et de la Ré-
forme de l'administration.
Ainsi, les fonctionnaires
n’ayant pas de pass vaccinal ne
risqueront plus aucune «me-
sure répressive et illégale», no-
tamment les ponctions sur
leur salaire. Le chef  du gou-
vernement s’est même engagé
à annuler toute mesure coerci-
tive prise à l’égard des fonc-
tionnaires n’ayant pas
complété leur schéma vacci-
nal, révèlent des sources de
l’UMT. 

«La décision du gouverne-
ment trouve son explication,
d’abord, dans un contexte de
morosité économique et so-
ciale marqué par la cherté de
la vie et la grogne sociale.
Ceci d’autant plus que la dé-
cision de l’Exécutif  d’instau-
rer un pass vaccinal  pour les
fonctionnaires, les avocats ou
les salariés  a été sans fonde-

ment juridique et va à l’en-
contre des droits et libertés
garantis par la Constitution et
les conventions internatio-
nales ainsi que le statut de la
fonction publique. A rappeler
que l’Ordre des avocats du
Maroc a indiqué que les prin-
cipes de la Constitution sti-
pulés dans ses articles 6 (la loi
étant l’expression suprême de
la volonté de la nation) et 145
(l’égalité entre les citoyens et
l’accès des citoyens aux équi-
pements publics), ou encore
ses chapitres 19 (la jouissance
des droits et libertés fonda-
mentaux), 24 (la liberté de
circulation), et 29 (les libertés
de réunion), sont supérieurs à
toute décision du gouverne-
ment d’imposer le pass vacci-
nal obligatoire », a expliqué
Mohammed Zaoui, cher-
cheur en sciences politiques.
Et de préciser : « Une déci-
sion politique n’est jamais
un processus purement ra-
tionnel où un décideur public
évalue les meilleures options
possibles et effectue un choix
optimal, comme l’ont bien
expliqué Jacques de Maillard

et Daniel Kübler. En fait, si
le décideur demeure un ac-
teur clé qui fait des choix po-
litiques et engage l’avenir des
sociétés, il n’en demeure pas
moins que sa rationalité  est
limitée puisqu’il est incapable
d’envisager les différentes al-
ternatives et d’anticiper les
effets de ses décisions. Le dé-
cideur est plutôt amené à
faire avec ce qu’il a, précisent
Jacques de Maillard et  Daniel
Kübler».

Pour notre interlocuteur,
le gouvernement a opté, dès le
début,  pour la manière forte
et s’est engagé dans des bras
de fer avec les avocats, les sa-
lariés, les fonctionnaires et
l’ensemble de nos conci-
toyens. « La pilule du pass vac-
cinal  a été également difficile
à digérer pour un bon nombre
de Marocains puisque le prin-
cipe a été le choix de vaccina-
tion et que chacun a le droit de
disposer de son corps. En
effet, la contradiction est
énorme entre le choix de vac-
cination et l’obligation du pass
vaccinal », a-t-il constaté. Et
de poursuivre : « L’Exécutif  a

voulu à tout prix les amener à
se faire vacciner, pour les per-
sonnes non vaccinées, et à
compléter leur schéma vacci-
nal pour celles qui ont reçu
une ou deux doses. Pis, le gou-
vernement a pris cette déci-
sion sans concertation avec
les parties concernées par la-
dite décision et sans commu-
niquer en toute transparence ».

A rappeler que le Maroc a
imposé le 21 octobre un pass
vaccinal anti-Covid dans tous
les lieux clos, à savoir les hô-
tels, restaurants, cafés, com-
merces, salles de sport et
hammams, entre autres. Le
pass est également exigé pour
accéder aux administrations
publiques, semi-publiques et
privées, tout comme pour
quitter le Royaume ou se dé-
placer entre les préfectures et
les provinces. Si une large ma-
jorité de la population ap-
prouve la vaccination, le
caractère obligatoire du pass
vaccinal pour avoir accès aux
espaces publics a provoqué
des protestations qui se sont
traduites par des sit-in et des
marches de contestation. La
question est revenue ensuite
en force après la publication
de circulaires au début du
mois de février, par des minis-
tères, notamment celui de la
Transition numérique et de la
Réforme de l’administration et
celui de la Justice, incitant les
fonctionnaires à présenter le
pass vaccinal pour accéder à
l’administration, sous peine de
se voir interdits d'accès et
d’être considérés comme ab-
sents, avec toutes les consé-
quences financières qui en
découlent.

« Le changement de posi-
tion du gouvernement par
rapport à l’imposition du pass
vaccinal est logique dans un
contexte de crise qui  fait l’ob-
jet de luttes de définition entre
les  différents acteurs  qui ten-
tent de lui donner « leur » sens
et d’imposer « leurs » solu-
tions, comme le souligne l’au-
teur du livre ‘’Essence of
decision’’. Mais, cela ne remet
pas en cause la responsabilité
de l’exécutif, en tant qu’acteur
à la commande des affaires du
pays responsable de gérer,
d’anticiper et de prévoir des
solutions», a conclu Moham-
med Zaoui.

Hassan Bentaleb       

Pourquoi 
joue-t-on 
à multiplier 
les fronts 
d’opposition
sans aucune
conviction

“
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Le casse-tête du rapatriement de milliers
d'étudiants arabes en Ukraine 
Plus de 10.000 étudiants

arabes parmi lesquels de
nombreux Marocains et

Egyptiens, mais aussi des Ira-
kiens ou Syriens fuyant des pays
en guerre, se sont retrouvés pris
au piège du conflit en Ukraine,
et leur rapatriement est un casse-
tête pour leurs gouvernements.

Des familles inquiètes se
sont rassemblées vendredi à
Rabat devant le ministère des
Affaires étrangères.

Les Marocains forment le
principal contingent d'étudiants
arabes avec les Egyptiens en
Ukraine, prisée pour les études
de médecine et d'ingénierie.

Au moins 12.000 Marocains
dont 8.000 étudiants y résident
habituellement. Mais 3.000 sont
rentrés récemment, selon les Af-
faires étrangères à Rabat, notam-
ment grâce à des vols spéciaux.

Rania Oukarfi, une étudiante
de médecine dentaire de 23 ans
à Zaporijia (sud), a pris la route
vers la Moldavie, peu après l'in-
vasion russe en Ukraine jeudi.
Jointe par téléphone par l'AFP,
elle raconte avoir vu des "scènes
traumatisantes" et "des lieux
paisibles défigurés du jour au
lendemain". Selon elle, "l'am-
bassade n'aide pas, on essaie
d'appeler, aucune réponse".

Nassima Aqtid, 20 ans, étu-
diante en pharmacie, est blo-
quée à Kharkiv, dans l'est de
l'Ukraine où les combats font
rage.

"J'ai pensé quitter la ville
mais c'est impossible, la fron-
tière la plus proche est celle de
la Russie", dit-elle de son côté.

Pour les 700 à750 étudiants
libanais bloqués en Ukraine
contre 1.300 présents avant l'in-
vasion russe, la situation est plus
critique.

"J'ai quitté le Liban à cause
de l'effondrement" économique,
raconte à l'AFP Samir, 25 ans,
arrivé il y a un mois et demi seu-
lement à Kharkiv (est). "Il n'y a
pas de directives des autorités",
se plaint-il. Il voudrait gagner la

Pologne "mais c'est risqué" car il
devra traverser toute l'Ukraine.

A Beyrouth, les autorités ont
dit préparer une évacuation des
Libanais en Ukraine ou réfugiés
en Pologne et Roumanie par
voie aérienne "à une date ulté-
rieure". En attendant, elles leur
conseillent de rester "dans des
endroits sûrs".

Ali Mohammad, un étudiant
irakien en ingénierie de 25 ans,
appelle constamment son am-
bassade sans succès depuis
Chernivtsi (ouest), proche de la
frontière roumaine.

"On est partis d'Irak pour
changer de mode de vie, la
guerre, les galères. On est venus
en Ukraine, et c'est la même
chose", déclare-t-il à l'AFP par
téléphone.

Selon un responsable gou-

vernemental, l'Irak compte
5.500 ressortissants en Ukraine
dont 450 étudiants.

"Nous demandons à ren-
trer", indique Ali, assurant que
"les étudiants qui ont des pro-
blèmes sont les Irakiens et les
Syriens".

Tous les Egyptiens ne sont
pas logés à la même enseigne.

Saad Abou Saada, 25 ans,
étudiant en pharmacie à Kharkiv
(est) essayait samedi de prendre
un train. "L'ambassade n'a en-
core rien fait. Je ne sais pas où
aller", dit-il à l'AFP, assurant être
resté avec quatre autres Egyp-
tiens dans sa résidence universi-
taire qui hébergeait d'autres
étrangers "partis sans nous".

L'ambassade d'Egypte, pays
qui compte 6.000 ressortissants
dont plus de la moitié sont des

étudiants en majorité inscrits à
Kharkiv, a affirmé sur Facebook
coordonner l'évacuation de ses
ressortissants vers Roumanie et
Pologne.

Vendredi, le Maroc, la Tuni-
sie et la Libye ont également as-
suré préparer la sortie de leurs
ressortissants vers des pays limi-
trophes.

Le Maroc les a invités à se
rendre à des points d'accès fron-
taliers avec la Roumanie, la Hon-
grie, la Slovaquie et la Pologne.

La Tunisie, qui ne dispose
pas d'ambassade en Ukraine, va
envoyer en Pologne et en Rou-
manie des avions pour rapatrier
ses ressortissants qui souhaitent
partir parmi les 1.700 vivant en
Ukraine, dont 80% d'étudiants.

"On commencera les opéra-
tions dès qu'on aura arrêté la

liste définitive des Tunisiens qui
souhaitent rentrer", a dit à l'AFP
Mohammed Trabelsi, un res-
ponsable des Affaires étran-
gères. Tunis a pris contact avec
l'ONU et la Croix-Rouge inter-
nationale pour l'aider à les éva-
cuer par voie terrestre.

La Libye a prévu des points
de ralliement en Ukraine et des
évacuations vers la Slovaquie
pour une diaspora estimée à près
de 3.000 personnes, selon son
ambassade en Ukraine.

L'Algérie, qui compte un
millier d'étudiants en Ukraine et
est liée à la Russie par des ac-
cords militaires, s'est distinguée
en n'appelant pas à ses ressortis-
sants à quitter le pays. Mais elle
les a exhortés à "une extrême
prudence et à ne sortir de chez
eux qu'en cas d'urgence".

Evolution de la situation

Le Royaume du Maroc suit avec inquiétude l’évolution de la situation entre la Fédé-
ration de Russie et l’Ukraine, a indiqué, samedi, le ministère des Affaires étrangères,

de la Coopération africaine et des Marocains résidant à l'étranger.
Dans un communiqué, le ministère souligne que "le Royaume du Maroc réi-

tère son soutien à l’intégrité territoriale et à l’unité nationale de tous les Etats
membres des Nations Unies".

"Le Royaume du Maroc rappelle, également, son attachement au principe de
non recours à la force pour le règlement des différends entre Etats et encourage
toutes les initiatives et actions favorisant un règlement pacifique des conflits",
conclut le communiqué.

Numéros verts

L'Ambassade du Royaume du Maroc à Kiev a annoncé, samedi, la
mise en place de nouveaux numéros verts pour les concitoyens sou-

haitant contacter les cellules d'accueil et d'accompagnement dans les pays
limitrophes de l'Ukraine.

"En complément des deux communiqués publiés par l’ambassade du
Royaume du Maroc à Kiev et compte tenu de la fermeture toujours en
vigueur de l'espace aérien ukrainien, de nouveaux numéros verts ont été
mis en place pour contacter les cellules d'accueil et d'accompagnement
dédiés à cette fin dans les pays limitrophes des l’Ukraine", précise un
communiqué de la représentation diplomatique.



L'Occident dégaine l'arme Swift et
compte débrancher des banques russes

Les alliés occidentaux
ont adopté une nou-
velle volée de sanc-
tions financières

contre Moscou après l'invasion
de l'Ukraine, en planifiant sa-
medi d'exclure de nombreuses
banques russes de la plateforme
interbancaire Swift, rouage es-
sentiel de la finance mondiale. 

Dans une déclaration com-
mune, la Maison Blanche a dé-
claré que les leaders de la
Commission européenne, de la
France, de l'Allemagne, de l'Ita-
lie, du Royaume-Uni, du Ca-
nada et des Etats-Unis étaient
résolus "à continuer d'imposer
des coûts à la Russie qui l'isole-
ront davantage du système fi-
nancier international et de nos
économies". "Nous nous enga-
geons à exclure une sélection de
banques russes du système de
messagerie Swift", des mesures
qui seront prises "dans les jours
qui viennent", a ajouté la Mai-
son Blanche. 

Voici quelques repères sur
les fonctions de la plateforme
interbancaire Swift et la portée
que peut avoir cette arme finan-
cière rarement utilisée. 

Swift est l'un des plus im-
portants réseaux de messagerie

bancaire et financière fondée en
1973. La société, acronyme de
Society for Worldwide Inter-
bank Financial Telecommunica-
tion, est basée à Bruxelles. 

Non cotée, Swift est organi-
sée sous forme de coopérative
de banques. La société se pré-
sente comme neutre.

 Elle est notamment à l'ori-
gine du code BIC, qui permet
d'identifier une banque via un
code unique composé de 8 à 11
caractères, prenant en compte
le nom de la banque, son pays
d'origine, sa localisation et
l'agence ayant traité l'ordre en
question.

 Mis en oeuvre pour rem-
placer la technologie vieillis-
sante du Télex, le groupe assure
plusieurs tâches : transit des or-
dres de paiement entre
banques, ordres de transfert de
fonds de la clientèle des
banques, ordres d'achat et de
vente de valeurs mobilières,
etc. 

Le tout grâce à des mes-
sages standardisés, permettant
une communication rapide,
confidentielle et peu coûteuse
entre établissements financiers. 

La société met en avant sa
fiabilité sur son site internet et

revendique "plus de 11.000 or-
ganisations bancaires et de ti-
tres, infrastructures de marché
et entreprises clientes dans plus
de 200 pays et territoires".

 Le rôle de Swift déborde le
cadre de la finance : un accord
signé mi-2010 par les Etats-
Unis et l'Union européenne
permet officiellement aux ser-
vices américains du Trésor d'ac-
céder aux données bancaires
des Européens via le réseau, au
nom de la lutte antiterroriste.

 Selon le site de l'association
nationale Rosswift, la Russie se-
rait le deuxième pays après les
Etats-Unis en nombre d'utilisa-
teurs avec quelque 300 banques
et institutions russes membres
du système. 

Plus de la moitié des orga-
nismes de crédit russes sont re-
présentés dans Swift, est-il
précisé par cette source. 

Moscou met cependant en
place ses propres infrastruc-
tures financières, que ce soit
pour les paiements (cartes
"Mir", voulues comme l'équiva-
lent de Visa et Mastercard), la
notation (agence Akra) ou les
transferts, via un système bap-
tisé SPFS. 

En novembre 2019, dans le

cadre des sanctions décidées
par les Etats-Unis contre l'Iran,
Swift a "suspendu" l'accès de
certaines banques iraniennes à
son réseau. 

Le secrétaire au Trésor de
Donald Trump à l'époque, Ste-
ven Mnuchin, avait promis de
soumettre la société "à des
sanctions américaines (si elle
fournissait) des services de
messagerie financières à cer-
taines institutions financières
iraniennes". 

Pourtant soumis au seul ré-
gulateur belge, le système Swift
n'avait mis que quelques jours à
obtempérer, jugeant dans un
communiqué la mesure "regret-
table" mais conforme "à l'inté-
rêt de la stabilité et de l'intégrité
du système financier mondial
dans son ensemble".

 L'Iran avait déjà été décon-
necté du système Swift de 2012
à 2016. Tactiquement, "les
avantages et les inconvénients
peuvent se discuter", estime
Guntram Wolff, directeur du
centre de réflexion Bruegel in-
terrogé par l'AFP. 

Couper l'accès d'une banque
au réseau Swift, c'est lui inter-
dire de recevoir ou d'émettre
des paiements via ce canal. Par
ricochet, c'est aussi interdire à
des établissements étrangers de
commercer avec cette banque. 

Or sortir un pays aussi im-
portant que la Russie pourrait
accélérer le développement
d'un système concurrent, avec
la Chine par exemple. Le sys-
tème Swift a d'autant plus d'ef-
ficacité que tout le monde y
participe. 

“Percée” de l'armée russe à Kharkiv,
deuxième ville du pays

 Les autorités de Kharkiv (nord-est), la deuxième plus grande ville
d'Ukraine, ont annoncé dimanche une "percée" de l'armée russe jusque
dans son centre, au quatrième jour de l'invasion du pays par Moscou.
"Il y a eu une percée des véhicules légers de l'ennemi russe dans la ville
de Kharkiv, y compris dans la partie centrale", a indiqué sur Facebook
le gouverneur de la région éponyme, Oleg Sinegoubov, indiquant que
les combats se poursuivaient et appelant les quelque 1,4 million d'ha-
bitants à ne pas sortir de chez eux. "Les forces armées ukrainiennes
éliminent l'ennemi", a-t-il ajouté. 

Une vidéo diffusée sur les réseaux sociaux ukrainiens affirme no-
tamment montrer un véhicule blindé russe en feu dans le centre de la
ville. 

L'armée russe a de son côté affirmé avoir encerclé deux grandes
villes du sud de l'Ukraine, Kherson et Berdiansk, qui comptent res-
pectivement 290.000 et 110.000 habitants. "Au cours des dernières 24
heures, les forces armées russes ont complètement bloqué les villes de
Kherson et de Berdiansk", a indiqué le ministère russe de la Défense
dans un communiqué. "La ville de Guenitchesk et l'aérodrome de
Tchernobaïevka près de Kherson ont également été pris sous
contrôle", a poursuivi le ministère russe. 

Il a également revendiqué des gains territoriaux pour les sépara-
tistes prorusses dans l'Est de l'Ukraine, qui progressent avec le soutien
de l'armée russe et ont avancé, selon Moscou, de 52 kilomètres depuis
le début de l'offensive. 

Au total, l'armée russe assure avoir détruit 975 installations mili-
taires ukrainiennes, dont des systèmes de défense anti-aérienne S-300. 



En Algérie, "la criminali-
sation/judiciarisation de
l’action politique est éri-
gée en système", a dé-

noncé le Parti des travailleurs, l’une
des formations politiques de l’op-
position les plus influentes dans ce
pays.  Trois ans après le déclenche-
ment du mouvement de protesta-
tion "Hirak", "les lois liberticides
se multiplient" et elles traduisent
"une volonté assumée de la part
des autorités d’en-camisoler toute
la société algérienne, de caporaliser
l’activité politique, la presse pour
imposer le maintien de l’ordre an-
cien rejeté par l’immense majo-
rité", lit-on dans un communiqué
publié à l’issue de la session heb-
domadaire du secrétariat du Bu-
reau politique du parti. 

Tout en évoquant l’interdiction
de toute activité politique commé-
morative du soulèvement du 22 fé-
vrier 2019, et l’arrestation de
dizaines de citoyens, le parti a sou-
ligné qu’il s’agit d’un constat qui
confirme "la régression sans pré-
cédent depuis 1988 sur le terrain
des libertés". 

Sur le plan social, le Parti des
travailleurs a accusé le pouvoir en
place d’avoir opté pour "le bra-
dage" du secteur public. Il est dés-
ormais clair, le pouvoir en place a
opté pour le bradage du secteur

public, y compris des entreprises
jusque-là protégées par la Consti-
tution, à l’international par le re-
tour aux privatisations
–desertificatrices- qui, depuis
1994, ont dévasté des pans entiers
de l’économie nationale, confisqué
les chances d’un développement
économique durable.  Revenant
sur la loi de Finances 2022, le parti
a noté qu’elle a constitué une "vé-
ritable déclaration de guerre contre
l’immense majorité du peuple",
rappelant que trois ans après le
soulèvement populaire Hirak, le
"constat est alarmant". 

En plus des "restrictions épou-
vantables en matière d’approvi-
sionnement en eau potable (qui)
nous renvoient 30 ans en arrière"
et de la gestion "catastrophique"
du Covid-19 par le gouvernement,
qui "a mis à nu l’incurie totale et
l’absence d’anticipation et de pros-
pective", le PT s’alarme que "la mi-
sère s’étend et prend à la gorge les
salariés, chômeurs et retraités et
couches vulnérables". "Les
couches moyennes ont disparu, re-
joignant les couches pauvres, lami-
nées par l’effondrement continu
du pouvoir d’achat", constate-t-il
encore, tout en dénonçant l’effon-
drement du pouvoir d’achat en Al-
gérie.  Pour le PT, les décisions
portant sur le gel des taxes conte-

nues dans la LF 2022 et l’établisse-
ment d’une allocation chômage ne
sauraient "ramener l’espoir" de-
vant la "flambée des prix des pro-
duits de première nécessité"
surtout, parce que la loi de Finance
contient encore "de nombreuses
dispositions scélérates antisociales
et anti-économiques meurtrières,
dont la suppression des transferts
sociaux et le retour au bradage du

secteur public". 
Face à cette situation, le PT

préconise des mesures "auda-
cieuses" telles que "la réouverture
des offices et des grandes surfaces
publiques" et "le plafonnement
des prix" pour instaurer le mono-
pole de l’Etat sur le commerce. 

Il appelle au "gel de toutes les
dispositions qui ont déclenché la
spirale infernale des prix dans la

LF2022 dont "la suppression des
transferts sociaux et la privatisa-
tion des banques et entreprises pu-
bliques". 

Il a plaidé également pour
"l’aide de l’Etat aux agriculteurs"
et en faveur d’"une augmentation
immédiate, effective des salaires et
pensions et leur indexation sur le
coût de la vie pour relancer la
consommation et donc enrayer la

Parti des travailleurs : En Algérie, la criminalisation
de l'action politique est érigée en système 
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La Corée du Nord a tiré dimanche un mis-
sile balistique, le huitième cette année,
après un mois d'accalmie pendant les

Jeux olympiques de Pékin et au moment où l'at-
tention internationale est focalisée sur l'Ukraine.

 L'armée sud-coréenne a "détecté un missile
balistique lancé en direction de la mer de l'Est"
(la mer du Japon), a indiqué l'armée sud-co-
réenne dans un communiqué. 

Le projectile, lancé à 22H52 GMT samedi
depuis Sunan, dans les environs de Pyongyang,
a parcouru environ 300 km à une altitude maxi-
male de 620 km, a-t-elle ajouté. 

La présidence sud-coréenne a exprimé sa
"profonde préoccupation" face à ce lancement
survenant "au moment où le monde s'efforce
d'arrêter la guerre en Ukraine".  En janvier, la
Corée du Nord avait effectué sept tirs, un nom-
bre record en un mois, y compris celui de son
plus puissant missile depuis 2017, alors que les
négociations avec les Etats-Unis sont au point
mort.

 Le régime a aussi averti qu'il pourrait re-
noncer à son moratoire auto-imposé sur les
tests de missiles balistiques intercontinentaux
(ICBM) et les essais nucléaires. 

La Corée du Nord s'est abstenue de tout
test d'armes pendant les Jeux olympiques d'hi-
ver de Pékin, peut-être par respect pour son
voisin et allié chinois. 

Cependant, alors que l'attention de la com-
munauté internationale est focalisée sur la
guerre en Ukraine, beaucoup d'analystes s'atten-

daient à ce que Pyongyang en profite pour re-
prendre ses tirs. "Ils relancent la machine", a dé-
claré à l'AFP Shin Beom-chul, chercheur au
Research Institute for Economy and Society. 

"Ils se sont retenus de toute provocation
pendant les Jeux de Pékin pour ménager leurs
relations avec la Chine. Mais alors que l'intérêt
des Etats-Unis s'est tourné vers l'Europe avec
la crise en Ukraine et que le Conseil de sécurité
s'avère incapable de fonctionner, Pyongyang a
saisi l'occasion", a expliqué cet analyste.

"La Corée du Nord n'allait pas faire plaisir
à quiconque en restant tranquille pendant que
le reste du monde s'occupe de l'agression de la
Russie contre l'Ukraine", a estimé pour sa part
Leif-Eric Easley, professeur à l'Université Ewha
de Séoul. 

Alors que l'économie nord-coréenne pâtit
des sanctions internationales et de l'isolement
draconien que s'est imposé le pays pour se pro-
téger de la pandémie, "la force et la légitimité
du régime de Kim dépendent désormais de
tests de missiles toujours meilleurs", a-t-il
ajouté. 

Cette nouvelle démonstration de force de
Pyongyang intervient alors que la Corée du Sud
s'apprête à élire son prochain président le 9
mars. 

Le président sud-coréen sortant, Moon Jae-
in, a averti à plusieurs reprises que la Péninsule
risque à tout moment de replonger dans la crise
qu'elle a traversée il y a cinq ans, si Pyongyang
reprend ses tirs de missiles intercontinentaux

voire ses essais nucléaires. 
Les analystes estiment que Pyongyang

pourrait utiliser la date la plus importante de
son calendrier politique, le 15 avril, pour procé-
der à un test d'armement de grande importance.

 Cette date marque l'anniversaire (110 ans
cette année) de la naissance de Kim Il Sung,
fondateur de la Corée du Nord et grand-père
de l'actuel dirigeant Kim Jong Un. 

Des images satellites récentes suggèrent que
le régime nord-coréen prépare un grand défilé
militaire pour exhiber ses armes à cette occa-
sion. 

Mais pour Park Won-gon, professeur
d'études nord-coréennes à l'Université Ewha,
"la Corée du Nord devra se montrer prudente
concernant un lancement d'ICBM, car il s'agit
de sa dernière carte pour faire pression sur les
Etats-Unis".

Depuis l'investiture du président américain
Joe Biden en janvier 2021, Pyongyang a rejeté
les différentes propositions de dialogue faites
par Washington. Et Kim Jong Un a réaffirmé
en décembre que sa priorité était de moderniser
l'arsenal du pays. 

La Corée du Nord a menacé le 20 janvier
de reprendre ses essais nucléaires ou de missiles,
s'y disant contraint par la politique "hostile" des
Etats-Unis à son égard. Et dix jours plus tard,
Pyongyang a lancé un missile balistique sol-sol
à portée intermédiaire et longue Hwasong-12,
le plus puissant projectile qu'elle ait testé depuis
2017.

La Tanzanie
lance une alerte
face à la menace
d'une épidémie
de poliomyélite 

Les autorités sanitaires tanza-
niennes ont lancé samedi une
alerte concernant la menace

d'une épidémie de poliomyélite.  Selon
un communiqué du ministère tanza-
nien de la Santé, l'alerte fait suite à un
cas signalé de poliomyélite au Malawi
voisin le 17 février impliquant un en-
fant dans la capitale du pays, Lilongwe,
le premier signalé en Afrique en cinq
ans. La poliomyélite avait été déclarée
éradiquée du continent africain en août
2020. 

La Tanzanie surveille et évalue de
près la situation dans les régions de
Songwe, Mbeya et Ruvuma qui bor-
dent le Malawi, indique le communi-
qué signé par Aifello Sichalwe,
médecin en chef  du ministère de la
Santé, ajoutant que le gouvernement
renforce la vaccination contre la polio-
myélite et sensibilise au virus par le
biais des médias et des centres de
santé. 

La poliomyélite est une maladie in-
fectieuse invalidante et potentiellement
mortelle causée par le poliovirus qui se
transmet d'une personne à l'autre. Il
peut infecter la moelle épinière d'une
personne et provoquer une paralysie.

La Corée du Nord reprend ses lancements
de missiles après un mois d'accalmie 
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La crise en Ukraine
pourrait provoquer
une poussée d'inflation
supplémentaire aux

Etats-Unis, et ainsi compliquer
encore la tâche de la banque
centrale américaine (Fed), qui va
devoir jouer particulièrement fi-
nement pour faire ralentir la
hausse des prix sans plomber
l'économie.

L'inflation est déjà au plus
haut depuis 40 ans, et l'invasion
de l'Ukraine par la Russie "af-
fectera l'économie américaine
principalement via la hausse des
prix de l'énergie", souligne
Kathy Bostjancic, cheffe écono-
miste pour Oxford Economics.

Les effets ont commencé à
se faire sentir avec les prix de
l'essence à la pompe, d'autant
plus que le plein coûtait déjà, en
janvier, 40% plus cher qu'un an
plus tôt, selon l'indice d'infla-
tion CPI.

"L'inflation est beaucoup
trop forte, il faut la faire bais-
ser", a ainsi souligné jeudi
Christopher Waller, l'un des
gouverneurs de la Fed.

La puissante institution mo-
nétaire va donc relever ses taux
d'intérêt, a priori lors de sa pro-
chaine réunion les 15 et 16

mars. Cela a pour effet de ren-
dre le crédit plus onéreux, ce qui
décourage une partie de la
consommation, et ainsi allège la
pression sur les prix.

Mais avec une économie
mondiale toujours en pleine
convalescence après la crise du
Covid-19, ce mouvement s'ap-
parente à un délicat numéro
d'équilibriste. Et une hausse des
prix supplémentaire en raison
de la guerre en Europe risque
de rendre l'exercice encore plus
périlleux.

Les taux directeurs se trou-
vent, depuis mars 2020, dans la
fourchette basse de 0 à 0,25%.
La Fed les relèvera-t-elle, en
mars, à 0,25-0,50%? Ou directe-
ment à 0,50-0,75%, ce qui serait
une hausse inhabituellement
brutale ?

"Malgré la perspective
d'une inflation plus élevée, l'in-
vasion russe nous amène main-
tenant à penser que (la Fed)
optera pour un relèvement plus
habituel de 25 points de base en
mars", anticipe ainsi Kathy
Bostjancic.

"Les événements actuels ré-
duisent la probabilité d'une
hausse de 50 points de base en
mars", a même souligné David

Mericle, économiste pour Gold-
man Sachs Research, dans un
récent podcast interne.

La dynamique de croissance
des salaires "inquiétante" et des
"tendances d'inflation fortes et
plus importantes" avaient pour-
tant récemment conduit Gold-
man Sachs Research à revoir ses
prévisions, tablant sur des
hausses de taux plus impor-
tantes qu'auparavant.

Le président de la Fed, Je-
rome Powell, sera sans doute in-
terrogé sur ces sujets cette
semaine par les parlementaires
américains. Il sera entendu au
Congrès, d'abord devant la
commission bancaire de la
Chambre des représentants
mardi, puis une commission du
Sénat mercredi.

La situation en Ukraine
s'ajoute aux "risques et incerti-
tudes" entourant l'économie
américaine, avait alerté jeudi Lo-
retta Mester, présidente de l'an-
tenne régionale de Cleveland de
la Fed, soulignant que l'évolu-
tion du conflit pourrait affecter
le rythme auquel l'institution ré-
duira son soutien à l'économie.

"Les implications de l'évo-
lution de la situation en Ukraine
sur les perspectives écono-

miques à moyen terme aux
Etats-Unis seront également
prises en compte pour détermi-
ner le rythme approprié auquel
supprimer le soutien", a ajouté
cette membre votante du co-
mité monétaire de la puissante
Réserve fédérale.

Un autre responsable de
l'institution, le gouverneur
Christopher Waller, a lui plaidé
pour une forte hausse des taux
dès le mois de mars, offrant un
rare appui à un autre gouver-
neur, James Bullard, qui y est
également favorable.

Selon lui, un tel relèvement
musclé "aiderait à convaincre de
la détermination du Comité mo-
nétaire à combattre la forte in-
flation".

Il s'est montré en revanche
plus réservé sur la situation
Outre-Atlantique: "Bien sûr il
est possible que l'état du monde
soit différent à la suite de l'at-
taque de l'Ukraine et réclame
alors un plus modeste resserre-
ment monétaire, mais cela reste
à voir".

Il juge qu'il "est bien trop
tôt pour juger de l'impact du
conflit (en Ukraine) sur le
monde, l'économie mondiale et
l'économie américaine".

Bourse de Casablanca
Une semaine
dans le rouge

La Bourse de Casablanca a achevé
la semaine allant du 21 au 25 fé-
vrier 2022 en forte baisse, son

principal indice, le Masi, cédant 3,95%
à 13.175,30 points.

Le Morocco Stock Index 20
(MSI20), qui reflète la performance des
cours des 20 entreprises les plus li-
quides, a lâché 4,54% à 1.061,94 points
et le Casablanca ESG 10, indice de ré-
férence Environnement, social et gou-
vernance (ESG), a perdu 3,88% à
983,61 points.

Jeudi, la Bourse de Casablanca était
en très fort repli dans le sillage des mar-
chés financiers mondiaux sur fond du
conflit entre la Russie et l'Ukraine. Le
Masi avait ainsi chuté de 4,11% à la clô-
ture, enregistrant sa pire séance depuis
mars 2020. Durant cette semaine, 20
secteurs des 23 représentés à la côte ca-
sablancaise ont terminé dans le rouge,
contre 2 seulement en hausse. L'indice
des services aux collectivités n'a affiché
aucune variation, suite à la suspension
de cotation des titres de capital de son
unique représentant Lydec.

L'indice des ingénieries et biens
d'équipement industriels a accusé le
plus fort repli de la période (-10,72%),
suivi par le secteur des distributeurs (-
7,60%) et celui des matériels, logiciels et
services informatiques (-7,46%).

Le secteur des bâtiment et maté-
riaux de construction a perdu, de son
côté, 6,37% et celui des loisirs et hôtels
s'est replié de 6,14%.

Du côté des gagnants, l'indice des
boissons a terminé sur un gain de
0,90%, devant celui des sociétés de pla-
cement immobilier (+0,03%).

Dans la foulée, le volume global des
échanges a dépassé les 1,31 milliard de
dirhams (MMDH) dont plus de 1,29
MMDH réalisé sur le marché central
(actions).

Avec un volume transactionnel de
plus de 308,89 millions de dirhams
(MDH), Attijariwafa Bank a été l'instru-
ment le plus actif  de la semaine s'acca-
parant 23,91% des transactions, suivi
d’Itissalat Al-Maghrib avec 122,01
MDH (9,44%) et Alliances avec 117,25
MDH (9,08%).

La capitalisation boursière s'est éta-
blie, quant à elle, à plus de 686 MMDH.

Au terme de cette semaine, Delat-
tre Levivier Maroc (-14,52%), Stokvis
Nord Afrique (-9,90%), HPS (-9,49%),
Auto Hall (-9,09%) et Cartier Saada (-
9%) ont accusé les plus lourdes baisses.

En revanche, Alliances, Oulmès,
Zellidja S.A, Unimer et Agma ont affi-
ché les plus fortes hausses avec respec-
tivement +13,43%, +11,40%, +4,71%,
+3,55% et +3,15%.

La crise russo-ukrainienne complique la
tâche de la Fed pour ralentir l'inflation
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La Caisse nationale de sécu-
rité sociale (CNSS) a an-
noncé samedi la
prolongation jusqu’au 31

mars prochain de l’octroi de l’in-
demnité forfaitaire au profit des sa-
lariés et stagiaires de plusieurs
acteurs exerçant dans certains sous-
secteurs du tourisme ayant été im-
pactés par la pandémie de
"Covid-19".

Un communiqué de la CNSS,
destiné à l’ensemble des acteurs
exerçant leurs activités dans les sous-
secteurs du tourisme et qui ont été
impactés par la crise sanitaire, in-
dique que l’octroi de l’indemnité for-
faitaire, financée par le Fonds spécial
pour la gestion de la pandémie du
coronavirus, institué sur Hautes Ins-
tructions Royales, sera prolongé du
1er janvier au 31 mars prochain.

Il s'agit des établissements d'hé-
bergement classés, des agences de
voyages agréées par l’autorité gou-
vernementale en charge du tou-
risme, des restaurants touristiques
classés, du transport touristique pour
les personnes autorisées par l’auto-
rité gouvernementale en charge du

transport, et des entreprises d’inté-
rim ayant des contrats avec les em-
ployeurs des sous-secteurs du
tourisme précités, signés avant fin fé-
vrier 2020, précise la Caisse.

Ces acteurs peuvent demander
le bénéfice de l’indemnité forfaitaire
au profit de leurs salariés et stagiaires
sous contrat pour insertion déclarés
en février 2020, y compris ceux
ayant été en état de maladie, de ma-
ternité ou d’accident de travail, in-
dique la CNSS, pourvu que les
acteurs cités remplissent les condi-
tions stipulées dans le décret
n°2.21.966.

Cette mesure s'applique égale-
ment aux guides touristiques dispo-
sant d’une carte professionnelle et de
la taxe professionnelle, ou qui sont
inscrits au registre des auto-entrepre-
neurs et assurés par la CNSS en
vertu de la loi 98.15 instituant la cou-
verture médicale au profit des travail-
leurs non salariés, y compris ceux qui
n'ont pas bénéficié antérieurement
de l’'indemnité forfaitaire, à condi-
tion que leur situation soit régularisée
et leurs documents de travail soient
renouvelés avant le 31 mars 2022,

ajoute la même source.
La caisse invite les acteurs du

secteur du tourisme souhaitant faire
bénéficier leurs travailleurs de cette
indemnité forfaitaire, ainsi que les
guides touristiques, à procéder à leur
déclaration via le portail
covid19.cnss.ma pour les mois de

janvier et février 2022, à partir d'au-
jourd'hui jusqu'au 16 mars 2022.

Pour le mois de mars 2021, les
déclarations peuvent se faire
jusqu’au 16 avril 2022.

Pour les guides touristiques qui
auraient régularisé leur situation et
renouvelé leurs documents de travail

avant le 31 mars 2022, ils ont la pos-
sibilité de déclarer les trois mois pré-
cités via le portail jusqu'au 16 avril
2022.

Pour plus d’informations, la
CNSS appelle à contacter le centre
"Allo Damane" au 080 200 72 00 ou
080 203 33 33.

Covid-19 : Prolongation de l'octroi de l'indemnité forfaitaire
aux salariés et stagiaires de plusieurs acteurs touristiques

Le nombre des entreprises adhé-
rentes à la Caisse interprofessionnelle
marocaine de retraite (CIMR) a atteint
7.500 à fin décembre 2021, contre 7.026
une année auparavant.

Le nombre des affiliés cotisants a at-
teint, quant à lui, un effectif  global de
389.920 à fin 2021, a indiqué le secré-
taire directeur exécutif  de la CIMR,
Jaouad Lmourabiti, qui intervenait lors

d'une journée d'études initiée sous le
thème "La pérennité des régimes de re-
traites à l'aune de la généralisation de la
protection sociale", tenue récemment à
la première Chambre du Parlement.

S’agissant des ayant droits, ils ont at-
teint un effectif  de 344.357, a-t-il relevé,
ajoutant que le nombre des retraités res-
sort à 191.764 au terme de 2021.

Les contributions reçues par la

Caisse se sont, pour leur part, chiffrées
à 8,55 milliards de dirhams (MMDH),
les produits financiers à 3,54 MMDH,
tandis que les pensions servies se sont
établies à 6,19 MMDH, a précisé le se-
crétaire directeur exécutif  de la CIMR.

Quant aux provisions techniques
(valeur originale), elles se sont élevées à
plus de 73 MMDH, a fait savoir M.
Lmourabiti.

CIMR : 7.500 entreprises adhérentes à fin décembre 2021

Le Salon de la jeune femme en-
trepreneure du continent afri-
cain se tiendra le 04 mars

prochain, à Benguérir (province de Re-

hamna), sous le thème "Osez l’entre-
preneuriat".

Organisé dans le cadre de la célé-
bration de la Journée internationale de

la femme, par "Entrepreneur Aca-
demy" de l’Université Mohammed VI
polytechnique (UM6P), en collabora-
tion avec le réseau "Affair'DC", cet
événement vise à "célébrer des
femmes entrepreneures et entrepre-
nantes qui ont rejoint l'écosystème de
l'entrepreneuriat, contre vents et ma-
rées, afin de lancer leurs projets et par-
ticiper à la dynamisation du tissu
économique et social marocain", in-
dique un communiqué des organisa-
teurs. 

Ce salon sera également une op-
portunité pour partager l’expérience de
l’entrepreneuriat féminin sur le Conti-
nent à travers ses défis et ses atouts,
présenter l’écosystème marocain qui
accompagne les entrepreneurs locaux
et ceux de la diaspora africaine, et ap-

porter des outils et des compétences
nécessaires à tous ceux qui souhaitent
se projeter dans l’aventure entrepre-
neuriale.

Prendront part à ce Salon des
jeunes femmes marocaines et celles is-
sues de l'Afrique subsaharienne, dont
des étudiantes, des jeunes profession-
nelles, des entrepreneures, ainsi que les
acteurs de l’écosystème entrepreneurial
marocain, afin de promouvoir l’entre-
preneuriat féminin dans le continent
africain.

Cet événement s’inscrit dans la
mission d’"Entrepreneur Academy",
celle de cultiver l’esprit d’entreprise et
de promouvoir l’entrepreneuriat en
Afrique. 

Lors de cette journée, une série
d'activités sera proposée dont des ate-

liers de formation, des talk-shows, des
opportunités de networking, ainsi que
des meetings. 

"Entrepreneur Academy" est le
programme d’éducation et de forma-
tion en entrepreneuriat de l'UM6P qui
oeuvre pour la conception de pro-
grammes personnalisés et sur mesure
développant les compétences pratiques
des personnes ciblées, en leur donnant
des outils et des principes fondamen-
taux pour identifier, valoriser et exécu-
ter une opportunité entrepreneuriale.

"Affair’DC" est, quant à lui, un ré-
seau de professionnels congolais du
monde entier, qui unissent leurs exper-
tises multisectorielles dans le but de sti-
muler les opportunités d'affaires entre
la République démocratique du Congo
et le monde.

Le Salon de la jeune femme entrepreneure de l’Afrique  à Benguérir
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“Illusions perdues", adaptation du roman
de Balzac sur la presse et ses dérives, si-
gnée Xavier Giannoli, a triomphé ven-

dredi aux César, la prestigieuse cérémonie du
cinéma français, qui se voulait sobre et sans sur-
prise, sur fond de guerre en Ukraine.

Valérie Lemercier a été sacrée meilleure ac-
trice pour "Aline", biopic qu'elle a consacré à la
star de la chanson québécoise Céline Dion.
"J'avais un petit modèle, et même un grand mo-
dèle, à qui je dis ce soir encore tout mon amour
et mon admiration, Céline bien sûr!", a déclaré
sur la scène de l'Olympia l'actrice de 57 ans.

"Illusions perdues", qui partait grand favori, a
remporté sept statuettes, dont celle du meilleur film.
Et vaut un César du meilleur espoir masculin à Ben-
jamin Voisin, 25 ans, qui interprète l'ambitieux idéa-
liste Lucien de Rubempré, jeté dans le grand bain
des ambitions parisiennes au XIXe siècle.

Jeune provincial épris de littérature, ses rêves
se fracasseront sur la réalité de la société à
l'époque de la Restauration. En récompensant
"Illusions perdues", les César, parfois critiqués
pour leur nombrilisme ou leur déconnexion, font
triompher l'un des rares films français post-confi-
nement à avoir conjugué succès populaires (plus
de 870.000 entrées) et ambition artistique.

Le réalisateur, Xavier Giannoli, qui succède à
Albert Dupontel couronné l'an dernier pour
"Adieu les cons", n'est, comme ce dernier, pas
venu chercher son prix. C'est "un artiste indépen-
dant", a simplement commenté son co-scénariste
Jacques Fieschi, interrogé par l'AFP.

Egalement absent, l'autre grand gagnant est
Leos Carax, avec son opéra-rock "Annette" (cinq
statuettes). Le réalisateur de 61 ans est le premier à
réaliser le doublé César de la meilleure réalisation
et Prix de la mise en scène à Cannes, où son film
était projeté en ouverture du dernier festival. Son
acteur star, l'Américain Adam Driver, nommé dans
la catégorie du meilleur acteur, était lui présent, mais
est reparti bredouille, snobé par les votants de l'Aca-
démie qui lui ont préféré Benoît Magimel.

L'acteur est récompensé à 47 ans pour son rôle
de malade du cancer en fin de vie dans "De son vi-
vant" d'Emmanuelle Bercot. Marqués par les scan-
dales et les flops, les César étaient attendus au
tournant. La cérémonie, retransmise sur la chaîne
Canal+, s'est déroulée sans éclat ou incident majeur
mais sans jamais vraiment décoller.

Il faut dire que le coeur n'était pas vraiment à
la fête, alors que la guerre était dans toutes les
têtes, comme l'ont rappelé nombre de stars mon-
tées sur scène, dont l'Australienne Cate Blanchett

qui a reçu une longue ovation et un César d'hon-
neur: "Difficile de penser à autre chose qu'à
l'Ukraine", a-t-elle reconnu. De nombreux hom-
mages ont été rendus aux disparus, dont Gaspard
Ulliel, mort il y a un mois, à 37 ans, dans un ac-
cident de ski, et Jean-Paul Belmondo.

D'entrée de jeu, le maître de cérémonie An-
toine de Caunes avait promis que les César se
gardaient de "donner des leçons": "On va rire, on
va être émus, l'essence de notre métier c'est conti-
nuer quoi qu'il arrive, même si le monde s'effon-
dre", a ajouté ce vieux routier de l'exercice.

C'est finalement une non-professionnelle qui a
apporté une touche de fraîcheur à la soirée,
lorsqu'Aïssatou Diallo Sagna, sage-femme dans le
civil, a reçu son César du meilleur second rôle pour
"La Fracture", un film sur la France des gilets
jaunes où elle joue son propre rôle. "Ce César, il est
à nous, les soignants ! C'est notre récompense", a-
t-elle déclaré, rayonnante, à la presse.

"Je suis +open+ pour tourner d'autres films. Je
suis une +wonder woman+ ! Je peux continuer
mon métier et tourner aussi. Ce n'est pas incompa-
tible. J'ai trois enfants à la maison et des factures à
payer. Je dois continuer à travailler", a-t-elle pour-
suivi, confiant qu'elle serait de retour à son poste à
l'hôpital mardi. Le temps de savourer son trophée.

Le triomphe 
d’“Illusions 
perdues”
aux César

Le roman "Regardez-nous danser" de Leïla
Slimani a été présenté, vendredi à Casa-
blanca, lors d'une conférence organisée à

l'initiative de l'Institut français. 
Cette conférence s'inscrit dans le cadre d'une

tournée exclusive de l'auteur franco-marocaine
pour présenter son nouveau roman autour de
discussions, lectures et séances de dédicaces, du
25 février au 5 mars dans les Instituts français
de Casablanca, Tanger, Rabat, Meknès et Mar-
rakech.

Cette tournée constitue également l'occa-
sion pour Leïla Slimani d'aller à la rencontre de
son public dans le dessein d'échanger au sujet
de la littérature et de l'écriture.

"Regardez-nous danser" sorti en librairie le
3 février, est le deuxième volet de la trilogie "Le
pays des autres" de Leïla Slimani sur l'histoire
du Maroc et d'une saga familiale inspirée de sa
propre histoire.

Avec ces deux romans chorals et très per-
sonnels, Leïla Slimani introduit une sensibilité

inédite au style limpide et efficace qui la carac-
térise. 

Dans ce nouveau roman, elle continue de li-
vrer une lecture intime et vibrante d'émotion sur
la complexité de son histoire familiale ancrée
dans une société patriarcale fragilisée et un
Maroc indépendant qui peine à fonder son iden-
tité nouvelle.

Avec ce nouvel opus, l'auteure plonge le lec-
teur dans l’atmosphère du Royaume des années
60, une période qu’elle décrit comme "très inté-
ressante parce qu'extrêmement ambiguë". 

En chargeant d'émotion l'évocation de son
pays, elle dépeint, en toile de fond, un Maroc à
deux vitesses, tenaillé entre le poids de sa culture,
un nationalisme indépendantiste naissant et une
volonté d'émancipation sociale, notamment
dans l’éducation des femmes. 

Dans une déclaration à la MAP, Mme Sli-
mani a indiqué que ce roman raconte l'histoire
d'une famille au Maroc de la Seconde Guerre
mondiale jusqu'à aujourd'hui.

Présentation à Casablanca du roman “Regardez-nous danser” de Leïla Slimani

Valérie Lemercier remporte le César de la meilleure actrice pour Aline.
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Vernissage à Rabat de l'exposition “Quotidiens
images de Rabat” de l’artiste Rassane Fadili

Le vernissage de l'exposi-
tion "Quotidiens images
de Rabat" de l’artiste et

dessinateur Rassane Fadili a eu
lieu, vendredi à Rabat, en pré-
sence d'un parterre d'intellec-
tuels et de passionnés d’art. Les
œuvres présentées puisent leur
inspiration dans les scènes de rue
au quotidien, dans une déambu-
lation entre Rabat et Salé. 

L’expression graphique s’ins-
pire de la ligne claire. Elle se veut
à la fois épurée et précise, dénuée
de toute fioriture, pour aller à
l’essentiel du message : traduire
un moment arrêté dans le pay-
sage urbain, celui d’une image de
la ville. Le parti pris est d'immer-
ger le grand public dans la ville
de tous les jours, tout en rendant
visible le quotidien des hommes
et des femmes.

"Cette exposition vise à ren-
dre hommage à la ville de Rabat,

classée au patrimoine mondial de
l’UNESCO, et à ses habitants à
travers la présentation de ces ta-
bleaux qui représentent le quoti-
dien des Rbatis et Slaouis", a
déclaré M. Fadili à la MAP. Cette
manifestation artistique se divise
en deux séries de dessins: la pre-
mière en noir et blanc et la
deuxième en couleur représen-
tant la culture marocaine, a-t-il
ajouté.

Ces "Quotidiens" sont des
images et des instants dans l’en-
vironnement de la cité. Ils s'arti-
culent aussi autour des métiers
côtoyés tous les jours. L’occasion
de mettre en valeur des vécus à
travers une promenade dans la
ville. 

Une manière d’honorer la ca-
pitale du Royaume, patrimoine
mondial de l’UNESCO et capi-
tale africaine de la culture en
2022.

Art & culture

L’Institut Royal de la
culture amazighe
(IRCAM) a célébré,

vendredi à Rabat, la Journée
internationale de la langue
maternelle (21 février) sous
le thème "Langue maternelle
: préservation, transmission
et réhabilitation".

La célébration de cette
journée internationale, une
pratique observée par l’IR-
CAM depuis sa création, a
été l'occasion de souligner
l'importance de préserver la
langue maternelle en général
et l’amazigh en particulier.

La célébration de la
langue maternelle est d'une
grande importance, a indi-
qué, dans une déclaration à
la presse, le recteur de l'IR-
CAM, Ahmed Boukous,
mettant en avant les acquis
réalisés au profit de la langue
amazighe, grâce à l’arsenal
juridique dont dispose le
Royaume, notamment la
Constitution de 2011 qui a
introduit l'amazigh comme
langue officielle.

La préservation de la
langue maternelle passe

principalement par la re-
cherche sur la langue, ses
structures linguistiques, ses
fonctions et ses méthodes
de normalisation, en plus
de l'étude des différentes
expressions de la langue
amazighe à travers les ré-
gions, a-t-il ajouté, souli-
gnant le rôle important des
familles dans la transmis-
sion de la langue à travers
les générations.

De son côté, Hassan
Akioud, membre du comité

d’organisation de cet événe-
ment, a souligné que cette
célébration s'inscrit dans le
cadre des missions princi-
pales de l'institut qui sont
d'encourager l'usage de la
langue maternelle au Maroc,
notamment de la langue
amazighe.

La rencontre, qui a
connu la participation de re-
présentants des missions di-
plomatiques, a permis de
faire un tour d'horizon de la
réalité de la langue amazighe,

de ses acquis ainsi que des
défis auxquels elle est
confrontée.

Le programme de la ren-
contre a été ponctué par des
interventions en visioconfé-
rence sur diverses théma-
tiques, dont "Tamazight :
langue maternelle et iden-
tité", "La langue amazighe et
son importance dans l'ap-
prentissage et l'enseigne-
ment" outre "Le rôle de la
technologie dans l'avance-
ment de la langue amazighe".

L'IRCAM célèbre la Journée 
internationale de la langue maternelle

Bouillon
de culture

Exposition

Quatre artistes-peintres marocaines pré-
sentent leurs dernières oeuvres à la galerie
Mohamed Drissi, située au siège de la Direc-
tion régionale de la culture à Tanger, dans
une exposition collective à l'occasion de la
célébration de la Journée internationale des
femmes.

Cette exposition, dont le vernissage a eu
lieu vendredi soir, sous le thème "Des
mondes féminins de l’art contemporain ma-
rocain", donne à voir les dernières créations
de quatre artistes-peintres, issues d'écoles ar-
tistiques différentes, à savoir Hayat Hassani
Kadiri, Aziza Jamal, Touria Licer et Fatima
El Hajjaji.

Ces talentueuses artistes sont ainsi ve-
nues célébrer la Journée internationale des
femmes à leur manière, le temps d'une ex-
position qui aborde différents thèmes, tous
en relation avec le monde créatif  de la
femme.

Les Tangérois et les visiteurs de la ville
sont ainsi invités à admirer les oeuvres de ces
artistes douées, qui diffèrent les unes des au-
tres, à travers leur style et leur façon de trai-
ter les sujets abordés, mais partagent le
même sens de la créativité avec des goûts es-
thétiques très raffinés.

Cette exposition inédite, qui se poursui-
vra jusqu'au 13 mars, s'inscrit dans le cadre
de la mise en oeuvre du programme annuel
tracé par la Direction régionale de la Culture
de Tanger-Tétouan-Al Hoceima, qui vise à
dynamiser la scène culturelle et artistique,
selon les possibilités tenant compte de la si-
tuation épidémiologique que connaît le pays.

Concours

La 3ème édition du concours de la nou-
velle sera organisée dans le cadre de la 4ème
édition de Littératures itinérantes qui aura
lieu le 1er octobre prochain à Fès.

Ce concours s'adresse aux jeunes âgés de
18 à 30 ans. Les candidats et candidates peu-
vent envoyer leur nouvelle écrite soit en
langue française, soit en langue arabe, ne dé-
passant pas 5 pages sur le thème "D'une cul-
ture à l'autre" (dans le sens de la
transmission), Times 14, interligne de 1,5, à
l'adresse suivante:
litteratures.itinerantes@gmail.com, indi-
quent les organisateurs dans un communi-
qué.

Le dernier délai de la réception des nou-
velles sera le 30 juin 2022. Passé ce délai, au-
cune candidature ne sera prise en compte.

Les nouvelles retenues lors de l'édition
précédente, ainsi que celles qui seront rete-
nues lors de cette édition feront l'objet d'une
publication d'un recueil. L'objectif  étant de
découvrir de nouveaux talents, de leur don-
ner de la visibilité et de les encourager à la
création littéraire, ajoute la même source.

Le jury de cette 3ème édition du
concours de la nouvelle en langue française
sera présidé par Sanae Ghouati. Il comptera
comme membres Driss Ksikes et Youssouf
Amine Elalamy.
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Le malheur des uns fait le bonheur
des autres: en s'inclinant en quart de
finale à Dubaï, Novak Djokovic a

laissé sa couronne de N.1 mondial à Daniil
Medvedev, le Russe au caractère bien
trempé et décomplexé, qui devra désor-
mais composer avec ce nouveau statut.

Il ne montera sur le trône de l'ATP que
ce lundi officiellement, mais déjà, Daniil
Medvedev pouvait se réjouir jeudi d'avoir
remporté son duel à distance avec Djoko-
vic.

"Ce n'est pas facile de jouer un match
quand on apprend ça pendant la journée",
a déclaré le Russe, qualifié lui pour les
demi-finales à Acapulco après sa victoire
6-2, 6-3 sur le Japonais Yoshihito Nishioka.

A 26 ans, il met fin à la domination de
quatre géants: pour la première fois depuis
2004, la tête de l'ATP échappe à l'un des
membres du "Big 4", à savoir Djokovic,
Roger Federer, Andy Murray et Rafael
Nadal.

Le natif  de Moscou retrouvera d'ail-
leurs l'Espagnol en demies au Mexique,
moins d'un mois après leur bras de fer en
finale de l'Open d'Australie qui avait tourné
en faveur du Majorquin au 5e set alors que
Medvedev avait mené 2 manches à 0.

Le Russe, sacré à Flushing Meadows
cinq mois plus tôt, avait alors laissé échap-
per sa chance de devenir le premier joueur
de l'ère Open (depuis 1968) à remporter
coup sur coup deux premiers titres en
Grand Chelem.

Mais durant sa quinzaine australienne,
il avait aussi su s'extirper de quelques situa-
tions périlleuses, preuve d'une maturité
nouvelle.

C'est un peu par accident que le longi-
ligne Russe (1,98 m) s'est retrouvé avec une
raquette en main à 9 ans. En l'emmenant à

un cours de natation, sa mère Olga est
tombée sur une annonce pour des leçons
de tennis et son père Sergey, ingénieur in-
formatique, a trouvé que l'idée de l'y ins-
crire était bonne.

Il ne savait pas, alors, que les raquettes
lui coûteraient cher. Car, lorsque les choses
lui échappent, son fils se révèle être une
vraie boule de nerf.

"J'étais fou !", a-t-il avoué au journal
L'Equipe en 2019. "Vous n'imaginez même
pas comment j'étais jusqu'à 19 ans... Je ne
sais pas d'où ça vient mais, vers 10 ans, j'ai
commencé à faire n'importe quoi sur le
court."

"Je criais, pleurais, cassais des ra-
quettes... Tout ce que vous pouvez imagi-
ner, je le faisais. Je n'ai jamais aimé être
comme ça. A partir de 14 ans, je pouvais
perdre beaucoup de matches à cause de
cette attitude. Et après chaque défaite, je
ressassais longtemps", racontait-il alors.

Après des études de physique, mathé-
matiques, puis de commerce, ce fan de
esport, notamment "Fifa", a fini par se
consacrer entièrement au tennis. Et ses pa-
rents avec, puisque la famille est partie vivre
avec lui à Antibes en 2014.

Il a alors 18 ans, intègre l'Élite Tennis
Center à Cannes et rencontre celui qui est
toujours son entraîneur, le Français Gilles
Cervara.

Medvedev est encore un inconnu en
2017, quand il dispute son premier Wim-
bledon et s'y fait remarquer. Battu au 2e

tour, il jette des pièces de monnaie au pied
de l'arbitre de chaise pour contester une dé-
cision.

Mais il finit par comprendre que cette
attitude ne l'aide pas. Juste avant l'US Open
2019, le Russe explique avoir recours à une
préparatrice mentale pour l'aider à se cana-
liser. "Souvent, ça marche. Mais ça ne veut
pas dire qu'il n'y aura pas un match où, d'un
coup, je vais complètement péter les
plombs."

Cela s'est justement produit à l'US
Open cette année-là. Face à l'Espagnol Fe-
liciano Lopez, il s'était qualifié sous les
huées du Louis Armstrong, après avoir ar-
raché sa serviette des mains d'un ramasseur
de balles, lancé sa raquette vers sa chaise et
tendu un majeur devant la caméra. "Merci
à tous, plus vous me sifflez, plus vous me
donnez de l'énergie", avait-il lancé.

"J'ai été un idiot. Je travaille pour de-
venir un homme meilleur sur le court",
s'est-il excusé plus tard. Les sifflets ne ces-
seront qu'en finale, un combat titanesque
finalement perdu face à Nadal.

La glace a refroidi le feu dans les veines
de Medvedev, qui a aussi puisé dans la
lourde défaite en finale de l'Open d'Aus-
tralie en février 2021 contre Djokovic, puis
contre Nadal cette année, pour franchir un
cap.

Après avoir chipé la place de N.1 au
premier, il peut prendre "(s)a revanche" à
Acapulco face au second. Et montrer avant
l'heure qui est le nouveau roi.

Daniil Medvedev

Numéro un tout neuf

J'étais fou ! Vous
n'imaginez même
pas comment j'étais
jusqu'à 19 ans... Je
ne sais pas d'où ça
vient mais, vers 10
ans, j'ai commencé à
faire n'importe quoi
sur le court.  

“











ROYAUME DU MAROC
OFFICE NATIONALE
DE L'ELECTRICITE ET
DE L'EAU POTABLE

(ONEE) 
BRANCHE EAU

Direction 
Approvisionnement et
Marchés Avis d'Appel

d'offres Ouvert 
N° : 8/DAM/S/2022 

à plusieurs lots
Séance Publique

La Direction Approvi-
sionnement et Marchés de
l'ONEE-Branche Eau, sise
à Rabat lance le présent
appel d'offres qui
concerne : Fourniture de
sulfate d'alumine
- Lot N°1 : Direction Ré-
gionale de Tanger
- Lot N°2 : Direction Ré-
gionale de la Côte Atlan-
tique (Daourat)
- Lot N°3 : Direction Ré-
gionale de la Côte Atlan-
tique (Bouregreg)
Les pièces justificatives à
fournir sont celles prévues
par l'article 10 du règle-
ment de la consultation.
L'estimation du coût des
prestations s'élève à : 
- Lot 1 : 13.897.440,00 DH
TTC
- Lot 2 : 14.466.720,00 DH
TTC- Lot 3 : 22.991.760,00
DH TTC.
Le montant du cautionne-
ment provisoire est fixé à : 
- Lot 1 : 139.000,00 MAD
- Lot 2 : 144.700,00 MAD
- Lot 3 : 229.900,00 MAD
Le dossier d'appel d'offres

est téléchargeable sur le
portail marocain des mar-
chés publics à l'adresse :
https://www.marches-
publics.gov.ma/. Le dos-
sier de consultation peut
être retiré à l'adresse sui-
vante :
Bureau des marchés
(DAM), Immeuble G, Ave-
nue Mohamed Belhassan
El Ouazzani - Rabat -
Maroc,
Tel : (+212) 0537 66 73 05
/06, Fax : (+212) 0537 66
75 13 
Le dossier d'appel d'offres
est remis gratuitement
aux candidats. 
Les plis des concurrents,
établis et présentés
conformément aux pres-
criptions du règlement de
la consultation, doivent
être :
- Soit déposé contre récé-
pissé au Bureau des mar-
chés (DAM) à l'adresse :
Immeuble G avant la date
et l'heure fixées pour la
séance d'ouverture des
plis.
- Soit envoyé par courrier
recommandé avec accusé
de réception au Bureau
des marchés (DAM) à
l'adresse : Immeuble G
avant la date et l'heure
fixées pour la séance d'ou-
verture des plis. - Soit
remis au président de la
commission d'appel d'of-
fres en début de la séance
publique d'ouverture des
plis.

Les échantillons exigés
doivent être :
- Soit déposés contre récé-
pissé au Bureau des mar-
chés (DAM) à l'adresse :
Immeuble G avant ladate
et l'heure fixées pour la
séance d'ouverture des
plis.
- Soit remis au président
de la commission d'appel
d'offres en début de la
séance publiqued'ouver-
ture des plis.
L'ouverture publique des
plis aura lieu le Mardi 12
Avril 2022 à 10:00 (heure
locale) au Salle d'ouver-
ture de l'Immeuble G à
l'adresse : Avenue Moha-
med Belhassan El Ouaz-
zani - Rabat. L'ouverture
des enveloppes sera faite
en un seul temps.
Pour toute demande
d'éclaircissement, rensei-
gnement ou réclamation
concernant le présent
appel d'offres ou les docu-
ments y afférents, prière
de contacter l'entité
d'achat Division Achats
Industriels Spécifiques et
de Support de la Direction
Approvisionnement et
Marchés à l'adresse : Ave-
nue Mohamed Belhassan
El Ouazzani - CP 10220 -
Rabat - Fax : (+212) 05 37
66 72 20.
Le règlement des achats
de l'ONEE et les cahiers
généraux sont consulta-
bles et téléchargeables à
partir du site internet des

achats de l'ONEE-Branche
Eau à l'adresse :
ht tp ://www.onep.ma
(Espace entreprise - ru-
brique Achats)

N° 1490/PC_____________
ROYAUME DU MAROC

OFFICE NATIONALE
DE L'ELECTRICITE ET
DE L'EAU POTABLE

(ONEE)
BRANCHE EAU

Direction 
Approvisionnement 

et Marchés
Avis d'Appel d'offres 

Ouvert N° :
10/DAM/S/2022 à lot

unique
Séance Publique

La Direction Approvision-
nement et Marchés de
l'ONEE-Branche Eau, sise
à Rabat lance le présent
appel d'offres qui
concerne : ACQUISITION
DE L’HYPOCHLORITE
DE CALCIUM.
Les pièces justificatives à
fournir sont celles prévues
par l'article 10 du règle-
ment de la consultation.
L'estimation du coût des
prestations s'élève à :
1.848.000,00 DH TTC.
Le montant du cautionne-
ment provisoire est fixé à :
19.000,00 MAD.
Le dossier d'appel d'offres
est téléchargeable sur le
portail marocain des mar-
chés publics à l'adresse :
https://www.marchespu-
blics.gov.ma/.

Le dossier de consultation
peut être retiré à l'adresse
suivante :Bureau des mar-
chés (DAM), Immeuble G,
Avenue Mohamed Belhas-
san El Ouazzani - Rabat -
Maroc,Tel : (+212) 0537 66
73 05 /06, Fax : (+212)
0537 66 75 13.
Le dossier d'appel d'offres
est remis gratuitement
aux candidats. 
Les plis des concurrents,
établis et présentés
conformément aux pres-
criptions du règlement de
la consultation, doivent
être :
- Soit déposé contre récé-
pissé au Bureau des mar-
chés (DAM) à l'adresse :
Immeuble G avant la date
et l'heure fixées pour la
séance d'ouverture des
plis.
- Soit envoyé par courrier
recommandé avec accusé
de réception au Bureau
des marchés (DAM) à
l'adresse : Immeuble G
avant la date et l'heure
fixées pour la séance d'ou-
verture des plis.
- Soit remis au président
de la commission d'appel
d'offres en début de la
séance publique d'ouver-
ture des plis.
Les échantillons exigés
doivent être :
- Soit déposés contre récé-
pissé au Bureau des mar-
chés (DAM) à l'adresse :
Immeuble G avant ladate
et l'heure fixées pour la

séance d'ouverture des
plis.
- Soit remis au président
de la commission d'appel
d'offres en début de la
séance publiqued'ouver-
ture des plis.
L'ouverture publique des
plis aura lieu le Mardi
22Mars 2022 à 11:30
(heure locale)à laSalle
d'ouverture de l'Immeu-
ble G à l'adresse : Avenue
Mohamed Belhassan El
Ouazzani - Rabat.
L'ouverture des enve-
loppes sera faite en un
seul temps.
Pour toute demande
d'éclaircissement, rensei-
gnement ou réclamation
concernant le présent
appel d'offres ou les docu-
ments y afférents, prière
de contacter l'entité
d'achat Division Achats
Industriels Spécifiques et
de Support de la Direction
Approvisionnement et
Marchés à l'adresse : Ave-
nue Mohamed Belhassan
El Ouazzani - CP 10220 -
Rabat - Fax : (+212) 05 37
66 72 20.
Le règlement des achats
de l'ONEE et les cahiers
généraux sont consulta-
bles et téléchargeables à
partir du site internet des
achats de l'ONEE-Branche
Eau à l'adresse :
ht tp ://www.onep.ma
(Espace entreprise - ru-
brique Achats).

N° 1491/PC
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Horaires des trains





06h00 : Okoo
08h30 : Okoo
vacances
11h00 : Outre-
mer story
10h55 : Outre-
mer. l’info
11h50 : Le 12-13 
12h55 : Météo à
la carte : Maga-
zine
14h00 : Rex :
Série
16h10 : Des
chiffres et des
lettres : Jeu
17h00 : Slam :
Jeu
17h45 : Ques-
tions pour un
champion : Jeu
18h30 : Le 18
:30
19h00 : Le 19-20
19h00 : Saveurs

de saison : Ma-
gazine
20h20 : Plus
belle la vie :
Série
20h45 : Tout le
sport
21h10 : La
bonne épouse :
Film
23h00 : Micmac
à Millau : Do-
cumentaire
23h55 : Carnets
sonores de
Guadeloupe
00h45 : Il était
une fois
l’amour à la
française  
03h35 : Voyages
& délices by
fois l’amour à
la française
04h00 : Les ma-
tinales
04h20 : Slam 

05:55:00 : RELIGIEUX : Coran
avec laureats mawahib tajwid
al qor'an
06:00:00 : MAGAZINE :
CH'HIWAT BLADI 
06:30:00 : MAGAZINE : BEST
OF SABAHIYAT 2M
07:10:00 : MAGAZINE : KIF
AL HAL
07:35:00 : MAGAZINE : KAN
YA MA KAN
07:55:00 : MAGAZINE : AL
BARLAMANE WA ANNASS
08:25:00 : MAGAZINE : SA-
HATNA JMI3
08:55:00 : FEUILLETON :
Doumou3 arrijal
09:40:00 : FEUILLETON :
Maqtou3 men chajra
10:10:00 : CH'HIWA MA3A
CHOUMICHA
10:20:00 : FEUILLETON :
ACHOUJA3 WA AL JAMILA
11:00:00 : MAGAZINE : KIF
AL HAL
11:20:00 : MAGAZINE : SA-
BAHIYAT 2M
12:00:00 : SERIE : AL KHAWA
12:35:00 : NEWS : BULLETIN
METEO
12:45:00 : NEWS : AL AKH-
BAR
13:15:00 : SPORT : MOUJAZ
RIYADI
13:25:00 : FEUILLETON :
LAHN AL HAYAT
14:15:00 : NEWS : ECO NEWS
14:25:00 : NEWS : JOURNAL
AMAZIGH
14:35:00 : FEUILLETON :
FORSA TANIYA
15:50:00 : FEUILLETON :
Maqtou3 men chajra
16:20:00 : FEUILLETON :
ACHOUJA3 WA AL JAMILA
17:15:00 : MAGAZINE : JUST
FOR LAUGHS
17:40:00 : DESSIN ANIME :
LES LAPINS CRETINS
18:05:00 : MAGAZINE :
CH'HIWA MA3A CHOUMI-
CHA
18:15:00 : MAGAZINE : POP
UP
18:25:00 : FEUILLETON :
LOU3BAT AL QADAR
19:10:00 : MAGAZINE : CAP-
SULE NARSA
19:10:00 : MAGAZINE : CAP-
SULE AHSANE PATISSIER
19:15:00 : MAGAZINE : CAP-
SULE NARSA
19:25:00 : FEUILLETON : AL
WA3D
20:15:00 : NEWS : INFO SOIR
20:45:00 : SPORT : QUE DU
SPORT
20:50:00 : MAGAZINE : CAP-
SULE NARSA
20:50:00 : METEO
20:55:00 : NEWS : ECO NEWS
21:10:00 : METEO
21:15:00 : AL MASSAIYA
21:45:00 : MAGAZINE : CAP-
SULE NARSA
21:50:00 : MAGAZINE :
MA3A ANNASS
22:45:00 : MAGAZINE :
3AYNEK MIZANEK
23:40:00 : FEUILLETON :
LAHN AL HAYAT
00:25:00 : FEUILLETON : AL
WA3D
01:10:00 : MAGAZINE : RA-
CHID SHOW
02:45:00 : MAGAZINE : POP
UP
03:10:00 : FEUILLETON : AL
GHALIA
04:05:00 : FEUILLETON :
LOU3BAT AL QADAR
04:50:00 : DOCUMENTAIRE :
Les arts traditionnels : le bois

07.00 : Lecture 
du Saint Coran
07.10 : Tinoubka
07.40 : Ichaa 
Mamlaka
08.35 : Amouddou
09.30 : Dounia
Douara 
10.30 : Oussrati
11.30 : Nhar 
Mabrouk 
11.50 : Nhar 
Mabrouk 
12.10 : Hami Oulad
Aâmi
12.50 : Stand up -

Capsules 2021
13.00 : JT Addahira
13.20 : Hayna 
14.00 : JT en 
Amazigh
14.20 : JT en 
Espagnol
14.40 : Jmaatna Zina
16.30 : Merdi 
Mimtou 
16.40 : Sla W slam
17.20 : Sla W slam 
18.00 : Hayat Jadida 
18.20 : Majala
Attakafia
18.30 : JT en
Français
18.50 : Souhlifa 
Saison 1 
19.00 : Souhlifa 
Saison 1
19.10 : Stand up -
Capsules 2021
19.20 : Zouaji 
Mouhal 
19.35 : Zouaji 
Mouhal 
19.50 : Hami Oulad
Aâmi 
20.30 : JT Principal
21.30 : Sourtek Bin
Aâynya 
22.20 : Ard Al Ba-
raka
23.20 : Dernier
bulletin 
d’information
23.40 : Jmaatna Zina
01.35 : Arrouad
02.30 : Hayat Jadida 
02.50 : Hayna 
03.30 : Dounia
Douara
04.30 : Tinoubka
05.00 : Ichaa 
Mamlaka
06.00 : Amouddou

06h30 : Tfou
08h15 : Téléshopping 
09h25 : Familles nom-
breuses : la vie en XXL 
11h00 : Les feux de l’amour
: Série  
12h00 : Les 12 coups de
midi  
13h00 : Journal
13h55 : Scandales et privi-
lèges : Téléfilm
15h40 : Maman, j’ai menti…
: Téléfilm
17h30 : Familles nom-
breuses : la vie en XXL : Di-
vertissement
18h40 : Ici tout commence :
Série
19h15 : Demain nous appar-
tient : Série
19h55 : Météo
20h00 : Journal
20h45 : Tirage du Loto,
C’est Canteloup
21h10 : Je te promets : Série
23h15 : New York unité spé-
ciale : Série
02h30 : Chicago police dé-
partement : Série
03h15 : Programmes de la
nuit

06h00 : Le 6h
info
06h30 : Téléma-
tin
09h30 : La mai-
son des Mater-
nelles
10h15 : Amour,
gloire et beauté
Série
10h45 : Tout le
monde veut

prendre sa
place : Jeu
11h15 : Chacun
son tour : Jeu
11h50 : Tout le
monde à son
mot à dire : Jeu
13h00 : Journal
13h55 : Ca com-
mence au-
jourd’hui :
Magazine
16h15 : Affaire
conclue : Maga-
zine
18h00 : Tout le
monde à son
mot à dire : Jeu
18h35 : N’ou-
bliez pas les pa-
roles : Jeu
19h45 : Météo
20h00 : Journal
20h45 : Un si
grand soleil :
Série
21h05 : Leo-
nardo : Série
23h50 : Un
mauvais gar-
çon : Téléfilm
01h25 : Le dia-
ble au cœur :
Téléfilm
02h35 : Ca com-
mence au-
jourd’hui
04h05 : Tout le
monde veut
prendre sa
place
04h55 : Chacun
son tour

06h00 : M6 music
06h50 : M6 kid
08h50 : M6 bou-
tique
10h05 : Ca peut
vous arriver
11h35 : Ca peut
vous arriver chez
vous
12h45 : Le 12.45
13h40 : Scènes de
ménages : Série
française
14h00 : Une mai-
son pour deux :
Téléfilm
15h50 : Les reines
du shopping
16h50 : Incroya-
bles transforma-
tions :
Divertissement
18h35 : La meil-
leure boulangerie
de France Nor-
mandie.
19h45 : Le 19.45,
météo
20h30 : Scènes de
ménages : Série
21h10 : L’amour
est dans le pré :
Divertissement
22h55 : Et si se ren-
contrait ? : Diver-
tissement
02h15 : Les nuits
de M6

19h45 : Arte  jour-
nal
20h05 : 28 minutes
samedi
20h50 : Tout est

vrai : Dessin
animé
20h55 : Fin août,
début septembre :
Film
22h45 : Rosens-
trasse : Film
00h55 : Marga-
rèthe Von trotta
02h25 : Les nou-
veaux soldats de
la Chine
04h00 : Arte re-
gards

07:00 : Matinales Infos
11:05 : Questions ÉCO 
11:30 : On s'dit tout
12:00 : Midi Infos
13:30 : Croissance Verte 
14:00 : Midi Infos
15:30 : Questions ÉCO 
16:00 : Midi Infos
16:30 : On s'dit tout
17:00 : Midi Infos
17:30 : Hebdo-Santé 
18:00 : Soir Infos
18:30 : On s'dit tout 
19:00 : Soir Infos
19:30 : Questions ÉCO
20:00 : Soir Infos
21:35 : Croissance Verte 
22:00 : Soir Infos
22:30 : L'CLUB
23:00 : Soir Infos
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Un nul équitable entre l’OCK et la JSS

D i ve r s

Des acteurs sportifs ont salué la dé-
cision du gouvernement permet-
tant le retour du public aux stades
après une absence de près de deux

ans en raison de la pandémie du coronavirus,
notant que cela redonnerait de l’élan au football
national. 

Ces acteurs ont été unanimes à souligner,
dans des déclarations à la MAP, que cette réou-
verture des stades est symbolique à bien des
égards, en ce sens qu'elle démontre la capacité
du Maroc à gérer avec succès cette crise sani-
taire d’ampleur mondiale, notant la nécessité
d'intensifier les efforts de toutes les compo-
santes pour la réussite de cette opération.

A ce propos, le directeur administratif  du
Raja de Casablanca, Redouan Tantaoui, a fait
savoir que le retour du public aux enceintes
sportives est susceptible de créer une bonne
ambiance dans les terrains, ce qui encouragera
les joueurs à donner le meilleur d'eux-mêmes,

en plus de contribuer au budget des équipes
par le biais de la billetterie.

Le président de la Renaissance Zemamra
(RCAZ), Nabil Belkhadir, a, de son côté, indi-
qué que son équipe a besoin de son public qui
la soutient moralement et financièrement.

Il a relevé que la RCAZ est impatiente
d’accueillir son public, notamment après la ré-
novation de son stade, ajoutant que la présence
des supporters incitera davantage l’équipe pour
revenir au-devant de la scène. De son côté, l'an-
cien international marocain Mohcine Yajour,
qui a rejoint récemment la Renaissance de Ze-
mamra, a salué cette initiative, notant qu'"il est
impossible de jouer au foot devant des gradins
vides, car le public pousse les joueurs à donner
le meilleur d'eux-mêmes". "C'est une décision
judicieuse qui a réchauffé le cœur de toutes les
composantes de la famille footballistique ma-
rocaine", a commenté, pour sa part, l'entraî-
neur du Difaâ El Jadida (DHJ), Abdelhak

Benchikha, considérant que le retour du public
signifie également une sortie progressive des
affres du Covid, qui a privé les clubs nationaux
de leurs supporters depuis deux années envi-
ron.

"Le spectacle que produit le public dans
les gradins me manque énormément", a confié
le coach algérien, notant que le public doukkali
est d'un grand apport pour son équipe.

Pour sa part, Rachid El Houmidi, suppor-
ter du DHJ, a indiqué que la famille du ballon
rond national attendait impatiemment cette dé-
cision, formulant le vœu de voir les supporters
respecter les dispositions réglementaires et les
mesures de prévention contre le Covid-19 et
éviter tout acte de violence ou de hooliganisme.

Le gouvernement a décidé jeudi la réou-
verture des stades devant le grand public, tout
en appelant la FRMF à prendre toutes les dis-
positions et mesures susceptibles d'assurer la
mise en œuvre de cette décision.

Réouverture des stades au public
Une décision salutaire 

Pour le compte de la 19ème journée
de la Botola Pro Inwi, l'Olympique
Club de Khouribga a reçu, samedi,

la Jeunesse Sportive Salmi dans un com-
plexe OCP archi-comble. Le match, qui
s’est déroulé sous une pluie battante, s’est
soldé sur un score nul et vierge.

Les Phosphatiers ont tenté par tous
les moyens, dès les premières minutes de
la confrontation, de mettre la pression sur
la  défense des Salmis  en vue de la désta-
biliser, tandis que ces derniers ont pro-
cédé par des contre-attaques. L’attaquant
Tomi Sung était un poison pour la dé-
fense adverse qu’il pressait tout au long
du match. 

Le même scénario s'est poursuivi en
seconde période, les locaux  exerçant un
pressing  constant sur leurs adversaires,

profitant de l’appui de leurs supporters
qui se sont rendus en masse au stade et
ont failli  atteindre leur  objectif  grâce
aux deux joueurs botswanais, Tomi Sung
Oribonye et Capello Seakanyeng. Toute-
fois, leurs tentatives se sont heurtées à
une défense salmie bien regroupée au-
tour d’un portier vigilant. L’entrée en jeu
du maestro Najib Mouaatani a donné un
peu plus d’allant à l’attaque khouribguie
qui s’est créé de nombreuses opportuni-
tés franches, mais elles ont été loupées
par manque de concentration.

Suite à ce résultat, l'Olympique Club
de Khouribga occupe la dixième place du
classement avec 23 points, alors que la
Jeunesse Sportive Salmi  s'est hissée à la
sixième place avec 26 points.

Chouaib Sahnoun

Sport
Futsal

La sélection nationale de football en salle des
moins 23 ans effectue un stage de préparation du 27
février au 4 mars, à huis clos au Complexe Moham-
med VI à Maâmoura (près de Salé).

Selon un communiqué de la Fédération Royale
marocaine de football, publié sur son site web, dix-
sept joueurs ont été convoqués à ce stage, à savoir :

Cheridou Mohamed (AS Khabazat Kenitra),
Boudfiri Oussama (Raja Cercle Municipalité Agadir),
Messaoudi Ilyas (AS Faucon Agadir), El Idrissi Ot-
mane (Loukous Ksar El Kabir), Sena Mouad (AS
Khabazat Kenitra), Rabou Mustapha (Club Sportif
Beni Bouayach), Benkaddour Soufiane (Dina Kenitra),
Malihi El Houssain (Club Chabab Wifaq Sportif
Casa), Zouaki Bilal (AS Lion Chaouiya), Kamal Mo-
hamed (Dina Kenitra), Lahrach Abdelatif  (Ajax Te-
touan), Benmeskine Amine (Ajax Marrakech),  El
Harti Lahcen (Dynamo Kenitra), Assadik Ilyass (Beni
Bouayach), Kabli Bouchaib (AS Lamzamza Settat), El
Moussali Mohamed (Club Chabab Wifaq Sportif
Casa) et Hajine Aymane (Club Fethi sportif  Settat).

Stage 
L’équipe nationale des moins de 17 ans effectuera

un stage de préparation du 28 février au 4 mars, à huis
clos au Complexe Mohammed VI de football, à Maâ-
moura.

Selon un communiqué de la Fédération Royale
marocaine de football (FRMF), publié sur son site
web, ce stage s’inscrit dans le cadre de la préparation
des prochaines échéances sportives.

Vingt-six joueurs ont été convoqués à ce stage, en
l’occurrence : Aymane Nayer (FUS Rabat), Salahddin
Sahib (AS FAR), Omrane Saddiki (AS FAR), Sifeddine
Chlaghmou (AS FAR), Taha Belghouzil (Académie
Mohammed VI), Hatim Laoufir (Académie Moham-
med VI), Adame Chakir (Académie Mohammed VI),
Fouad Zehouani (Académie Mohammed VI), Adame
Hanin (FUS Rabat), Hamza Ajalid (FUS Rabat), Ad-
nane Ahmar (Raja Casablanca), Oussama Hamdaoui
(Raja Casablanca), Anouar Benfaida (Chabab Mo-
hammedia), Hamid Ait Boudal (Académie Moham-
med VI), Adam Allal (Académie Mohammed VI),
Mohamed Kebdani (AS FAR), Ismail Bakhti (AS
FAR), Mohamed Bitah (Chabab Mohammedia),
Mouad Boughizane (AS FAR), Mohamed Khoutoun
(Académie Mohammed VI), Said Rifai (Académie
Mohammed VI), Rayan Byad (Académie Mohammed
VI), Houssam Benrbib (Olympic Safi), Hamza Mou-
tawakil (AS FAR), Oussama Madkour (Raja Casa-
blanca) et Abdelhamid Maali (Ittihad Tanger).

Championnat D2
Voici les résultats complets des matches de la 21è

journée de la Botola Pro D2 de football: 
OD-CJBG : 0-0
TAS-MAT : 0-0
RAC-UTS : 0-2
JSM-RCAZ : 1-0
SM-RBM : 0-0
ASS-USMO: 1-1
CAK-IZK: 3-1
KACM-WAF: 1-0
Classement :
1-MAT: 45 pts
2-UTS: 38 pts
3-RBM: 33 pts
4-SM : 31 pts   
JSM : 31 pts

6-RCAZ : 30 pts
7-OD : 29 pts
8-IZK : 28 pts
9-ASS: 27 pts
10-CJBG: 26 pts
11-TAS: 25 pts
12-CAK: 24 pts

RAC: 24 pts
14-WAF: 22 pts
15-USMO: 20 pts
16-KACM: 10 pts

Résultats

MAS-MCO : 1-0
OCK-JSS : 0-0
OCS-FUS : 2-1
SCCM-RCOZ : 4-1

Mardi 1er mars
18h15 : CAYB-WAC
20h30 : Raja-IRT

Mercredi 2 mars
20h00: HUSA-RSB
A noter que le match AS FAR-DHJ

devait être disputé dimanche.



En se produisant à la
maison, le Wydad et le
Raja ont bouclé, en
cette fin de semaine,

sur une bonne note la phase aller
des groupes de la Ligue des
champions d’Afrique. Samedi, les
Rouges ont eu raison des Egyp-
tiens du Zamalek par 3 à 1
(groupe D), alors que la veille, les
Verts ont disposé des Guinéens
du Horoya Conakry sur le court
score de 1 à 0.

Le WAC de ce samedi ne re-
merciera jamais assez ses suppor-
teurs qui ont poussé l’équipe
pour renverser la donne et attein-
dre l’objectif  escompté. D’ail-
leurs, l’entraîneur du club, Walid
Regragui, n’a pas manqué de le
faire savoir, soulignant qu’à tra-
vers toute sa carrière de joueur et
d’entraîneur, il n’a jamais vu un
tel public qui n’a pas cessé de
donner de la voix.

Une opposition mal entamée
par les Casablancais cueillis à
froid par des Cairotes qui ont
trouvé la faille dès la 3ème mi-
nute de jeu. Sur une passe d’Ach-
raf  Bencharki, Ahmed Sayed
Zizou a exploité le relâchement
de la charnière centrale des
Rouges, puisque ni Dari ni Fa-
rhane n’ont pressé l’attaquant du
Zamalek qui a eu tout le temps
pour armer son tir et trouver la
lucarne.

Une ouverture du score qui
n’a pas perturbé pour autant les
joueurs wydadis qui, grâce à leur
public, ont pris l’ascendant,
voyant leurs efforts récompensés
à la demi-heure de jeu par l’entre-
mise de Zouheir Moutarraji. Une
égalisation qui a redonné
confiance aux locaux, ne lâchant

plus le morceau jusqu’à parvenir
à doubler la mise sur un joli re-
tourné d’Amine Farhane (37è).

Au cours du second half, le
WAC a cherché à gérer les débats,
sans pour autant laisser l’initiative
à l’équipe du Zamalek dont un
membre du staff  a vu rouge, en
s’en prenant à un ramasseur de
balles. Un comportement in-
digne, aussitôt sanctionné par le
président du club cairote, Mor-
tada Mansour, qui a limogé les
deux responsables de cet acte, le
manager général Midhat Abdel-
hadi et l’entraîneur adjoint, Amir
Azmi. Pour Mortada Mansour, «
il était inconcevable d’agir ainsi,
alors que le Wydad a réservé au
Zamalek un bon accueil».

La vague de limogeages du
côté du club cairote ne s’est pas
arrêtée à ce niveau. L’entraîneur
français Patrice Carteron a vu son
contrat rompu unilatéralement et
ce sera un autre cadre qui dirigera
les hommes en blanc le 11 mars
prochain lors du match de la
4ème journée face au Wydad.

Un Wydad des grands jours
qui a plié le sort de ce match en
inscrivant un troisième but sur un
contre savamment orchestré et
conclu par Yahya Jabrane juste
avant le coup de sifflet final.

Après leur contre-perfor-
mance à Luanda devant les An-
golais de Petro Atletico (2-1),
tombeurs de leurs compatriotes
de Sagrada par 1-0, les Rouge et
Blanc confortent leur seconde
place de la poule avec six points.
Ils talonnent Petro Atletico (7
pts), au moment où ça se gâte
pour le Zalamek, troisième avec
2 unités au compteur, devant Sa-
grada, bon dernier (1 pt).

Comme précité, le Raja a
réussi une jolie passe de trois, en
assurant une petite victoire par 1
à 0, vendredi au Complexe Mo-
hammed V, face à Horoya Cona-
kry (3ème journée du groupe B).

Poussés par leur public,
même s’il n’était pas présent en
grand nombre, les Verts ont as-
suré l’essentiel face à une équipe
adverse joueuse qui leur a donné
du fil à retordre. Et il a fallu at-
tendre la seconde période (67è)
pour que les Rajaouis débloquent
la situation par l’intermédiaire de
Mohcine Moutawali, déjà buteur

lors de la première manche
contre la formation sud-africaine
d’Amazulu, vainqueur également
vendredi des Algériens de l’En-
tente de Sétif  par 1 à 0.

L’essentiel pour le Raja a été
fait, à savoir la quasi qualification
au stade des quarts de finale.
Cette performance devra être ex-
ploitée par le prochain entraîneur
du club qui succédera au Belge
Marc Wilmots. Et c’est le nom de
Rachid Taoussi qui circule avec
insistance et sa nomination serait
attendue incessamment, sachant
que le bonhomme connaît bien la

demeure après son passage tu-
multueux au cours de la saison
2015-2016 (11 V, 9 N et 7 D).

Avec un cumul de 9 points et
occupant fauteuil de leader, le
Raja entrevoit la seconde phase
de ce tour de la LDC sous de
bons auspices. Les Verts se dépla-
ceront deux fois de suite à Cona-
kry pour jouer le Horoya le 11
mars, avant de croiser le fer avec
Amazulu, le 18 dudit mois à Dur-
ban alors que le dernier match
sera à domicile le 1er avril face à
l’Entente de Sétif.

Mohamed Bouarab
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Entre mer et vent en rafale, lagune
et dunes de sable, une centaine
de femmes de tous bords vont

devoir transcender leurs limites, le temps
d'une semaine de labeur à Dakhla, dans
le cadre du raid Sahraouiya. Une nou-
velle aventure humaine alliant, à bâtons
rompus, défi sportif  et bonne cause.

Pour cette 8è édition, les partici-
pantes représentent le Maroc, la France,
l'Espagne, le Portugal, le Cameroun, le
Mali, Madagascar, le Soudan du Sud, le
Ghana, le Rwanda, Sainte-Lucie, le Sé-
négal, Israël, les Etats-Unis et la Colom-
bie, indique Laila Ouachi, présidente de
l'Association Lagon Dakhla et organisa-
trice, aux côtés de Driss Senoussi, de
cette compétition multi-sports combi-
nant course d'orientation, trail de nuit,
VTT, canoë, bike et run.

Sportives consommées ou débu-
tantes, militantes associatives ou simples
femmes engagées, elles sont nom-
breuses à avoir répondu présent à l'appel

de la nature. Au-delà du challenge spor-
tif, les raideuses sont réunies autour d'un
même objectif  : soutenir l'esprit solidaire
de Sahraouiya, tout en appréciant, à sa
juste valeur, le pittoresque écrin naturel
proposé par la perle du Sud marocain.

"Nous sommes à plus de 90 parti-
cipantes. Toutes ces femmes sont por-
teuses d'un seul et même message-appel
en faveur de la solidarité et de la paix
dans le monde", souligne Mme Ouachi
au micro de la MAP.

Tout au long de cette aventure tout
aussi palpitante que passionnante qui se
poursuit jusqu'au 5 mars, ces femmes de
cœur représentant une quarantaine d'as-
sociations seront portées par l'engage-
ment solidaire et social, l'objectif  ultime
de chaque binôme étant de soutenir une
bonne cause.

"Sahraouiya veille à promouvoir les
valeurs universelles d'humanité et de so-
lidarité, depuis Dakhla. Pour cette année,
nous avons choisi comme slogan, à l’ap-

proche de la célébration de la journée du
8 mars, solidarité et paix dans le monde,
des valeurs universelles que toute femme
porte et défend au quotidien", explique
Mme Ouachi, soutenant que l'expé-
rience Sahraouiya est de nature à enrichir
la vie de chaque participante, à la faveur
d'un partage et d'un échange fructueux
avec ses semblables issues des quatre
coins du monde.

Comme chaque année, des marraines
portent l'esprit de Sahraouiya. L'édition
2022 sera encore une fois parrainée par
Aicha Ech-chenna, présidente de l'Asso-
ciation Solidarité féminine. Un hommage
sera d'ailleurs rendu à cette femme d'ex-
ception en reconnaissance "de son par-
cours et de toutes les actions qu'elle
continue de mener" au quotidien. A ses
côtés, on retrouve Latifa Chérif, présidente
de l'Association Les Amis du Ruban Rose
et l'une des figures de la lutte contre le can-
cer du sein.

Une nouvelle marraine sera de la

partie lors de cette édition. Il s'agit de la
Franco-Béninoise Flora Coquerel, lau-
réate du concours Miss France 2014 et
figure principale de la série documentaire
"Mon Odyssée Africaine". Elle est en-
gagée dans le social à travers son asso-
ciation Kélina qui vient en aide aux
enfants démunis au Bénin.

Plusieurs invitées d’honneur y sont
attendues, comme Myriam Seurat, jour-
naliste de France Télévision, Justine
Hutteau, auto-entrepreneuse franco-
belge ou encore Ulfat Haider et Vanessa
Allouche qui viennent directement d’Is-
raël pour vivre l'esprit de solidarité prê-
ché par Sahraouiya et soutenir Jaffa
Institute, une association au service des
enfants défavorisés.

Dépassement de soi, partage et
solidarité seront ainsi les maîtres
mots de cette nouvelle édition, placée
sous le Haut patronage de S.M le Roi
Mohammed VI. Des valeurs hu-
maines qui trouvent tout leur sens

dans Sahraouiya.
"Etant à Dakhla, l'endroit le mieux

rêvé, nous ne pouvions que nous inspi-
rer des femmes de la région qui dispo-
sent d'un potentiel extraordinaire de par
la richesse de leur culture, l’ouverture
d'esprit et l’engagement associatif, d'où
l'idée de baptiser ce raid Sahraouiya, de-
venu aujourd'hui une marque internatio-
nale", explique Mme Ouachi qui a jeté
l'ancre dans ce petit bout de paradis de-
puis une quinzaine d'années pour y pro-
mouvoir la culture et le sport.

La première étape, dite "prologue",
donnera un avant-goût de l'aventure qui
attend ces femmes engagées avec une
course-découverte de Dakhla, une sorte
de quête du trésor. Une épreuve destinée
à permettre aux participantes d'accumu-
ler des bonus temps et d'autres points.
Alors chères Sahraouiyates, à vos
marques !

Par Wahiba Rabhi 
(MAP)

Raid Sahraouiya 2022 

Une centaine de femmes parées pour l'aventure

Le WAC déroule devant son grand public
Le Raja assure vers le prochain tour de la LDC



Un coassement de grenouille au
fond de la Méditerranée ?
L'écoute d'un mystérieux son

résonnant au milieu des denses herbiers
de posidonie a désarçonné les spécia-
listes de la vie marine lancés dans des
séances d'enregistrement hors norme.

"Nous avons fait des enregistre-
ments dans 30 herbiers marins et c'était
toujours là", et nulle part ailleurs, raconte
à l'AFP Lucia Di Iorio, du Centre fran-
çais de formation et de recherche sur les
environnements méditerranéens.

"Personne ne connaissait d'espèce
qui produisait ce +kwa! kwa! kwa !+ Une
vraie chorale comme dans un étang",
poursuit la spécialiste d'éco-acoustique.

"Il nous a fallu trois ans pour iden-
tifier l'espèce responsable".

A l'évocation d'une musique venue
des entrailles de l'océan, beaucoup pen-
seront au chant mélodieux des baleines.
Mais qui connaît le grognement du
grondin strié ou les pulsations de tam-
bour du piranha rouge?

Pour partager ces sifflements,
ces boums, ces jacassements et tous
les bruits inconnus qui n'ont même
pas de nom, des scientifiques de neuf
pays construisent la bibliothèque
mondiale des sons sous-marins bio-
logiques, illustrée par l'onomatopée
"Glubs" (Global Library of  Under-

water Biological Sounds).
Dans le but de mieux surveiller

l'évolution de la vie marine, cette base de
données veut rassembler tous les enre-
gistrements sonores sous-marins réalisés
à travers la planète par des experts mais
aussi par des amateurs passionnés.

Les scientifiques écoutent la vie
sous-marine depuis des décennies, mais
ces enregistrements sont souvent
concentrés sur une espèce spécifique, ou
une zone restreinte, expliquent les por-
teurs du projet Glubs, qui espèrent dé-
passer cette limite.

Leur objectif  est de dessiner de vé-
ritables "paysages sonores", un moyen
non invasif, assurent-ils, d'espionner
l'évolution d'un écosystème et de ses ha-
bitants, ou de découvrir de nouvelles es-
pèces.

De nombreux poissons et inverté-
brés aquatiques étant nocturnes ou ti-
mides, une surveillance acoustique
pourrait aider aux efforts de conserva-
tion de la nature, estime l'équipe dans
une étude publiée récemment dans la
revue Frontiers in Ecology and Evolu-
tion.

"Avec le déclin de la biodiversité
partout dans le monde (...), il y a un be-
soin de documenter, quantifier, com-
prendre les origines des sons qui
émanent des animaux marins avant leur

potentielle disparition", plaide l'auteur
principal, Miles Parsons, de l'Institut aus-
tralien des sciences de la mer.

Les scientifiques estiment que les
126 espèces de mammifères marins
émettent des sons, tout comme une cen-
taine d'invertébrés aquatiques et un mil-
lier de poissons.

Des sons créés pour se défendre,
pour avertir un danger, ou pour séduire.
Mais aussi des sons passifs, comme un
animal en train de mâcher.

Ou encore les bruits produits par
les invertébrés ou les poissons qui résul-
tent "juste de leur anatomie", explique
Lucia Di Iorio, coautrice de l'étude.
Comme le roulement de tambour pro-
voqué chez les poissons par la contrac-
tion d'un muscle autour de la vessie
gazeuse qui leur permet de contrôler la
profondeur à laquelle ils nagent.

"Ça fait dum-dum-dum-dum-dum.
La fréquence, le rythme, le nombre de
pulsations varient d'une espèce à l'autre.
C'est comme un code barre", souligne-
t-elle.

Il est ainsi possible d'identifier une
famille de poissons, et la bibliothèque
mondiale permettrait de comparer par
exemple les ronronnements de certains
mérous de Méditerranée, au large de la
Floride ou en mer Rouge.

Mais Glubs pourrait également ser-

vir à identifier les nombreux sons sous-
marins encore mystérieux.

Après des mois d'enquête sur les
traces de l'énigmatique coassement des
prairies de posidonies, les soupçons de
Lucia Di Iorio et de ses collègues se sont
concentrés sur une rascasse. Mais ils
n'étaient pas au bout de leurs surprises.

"Nous en avons pêché une et nous
avons essayé de l'enregistrer. On a été sur
le terrain, on a essayé d'enregistrer dans
des aquariums où il y avait des ras-
casses.... Rien", raconte la chercheuse.

Seules les images d'une caméra ca-
pable de capter la lumière dans un envi-
ronnement si sombre ont permis

d'élucider le mystère: le poisson se dan-
dinait en émettant son fameux "kwa".

Après dissection, l'hypothèse est
que cette espèce possède certains mus-
cles et tendons qui se contractent et vi-
brent. "C'est un chordophone. Comme
une guitare, une guitare sous-marine",
explique Lucia Di Iorio.

Mais d'autres énigmes restent à ré-
soudre, poursuit-elle, estimant que 90%
des sons enregistrés en Méditerranée
sont inconnus.

"A chaque fois qu'on met un hy-
drophone dans l'eau, dans un habitat, on
découvre de nouveaux sons. Et souvent,
on ne sait pas ce que c'est".

Expresso

Samoussas indiennes viande et légumes

Ingrédients de la pâte
250 gr de farine
1/2 cuillère à café de Sel
3 à 4 cuillères à soupe de beurre fondu
Eau
Pour la farce
Viande hachée
Pomme de terre (1)
Oignon (1)
Ail (1 gousse)
Carotte (1)
Poignée de petit pois (1)
Quelques haricots verts
Huile d’olive
1 cuillère à soupe de garam massala
Coriandre fraîche ciselée
Gingembre frais râpé
Sel, poivre
un peu d’eau
jus de citron
Pour la colle à pâte
Farine

Eau
Etape 1 Préparer la pâte
Dans le bol du pétrin, versez la farine, le sel, le

beurre et l’eau. Mélangez jusqu’à obtenir une pâte
homogène. Farinez le plan de travail puis étalez la
pâte légèrement. Divisez en trois pâtons.

Préparez la machine à pâte. Mettre le curseur
niveau 5. Faire des bandes que vous disposez sur
le plan de travail. Coupez les bandes obtenues
d’une longueur environ 20 à 25 cm.

Chauffez une grande poêle ou crêpière et pré-
cuire les bandes : Elles doivent rester blanches et
garder leur souplesse et au fur et à mesure de la
cuisson, les couvrir d’un linge propre.

Etape 2 Préparer la farce
Faire revenir dans une poêle avec l’huile

d’olive, l’ail, le gingembre et l’oignon râpés.
Mélangez. Une fois les oignons sont translu-

cides, ajouter la viande hachée,  les pommes de
terre coupées en cubes, les petits pois, haricots
verts, carottes, le garam massala, sel, poivre noir.
Bien mélanger. Ajoutez un peu d’eau pour la cuis-
son et laissez réduire. Lorsque tous les légumes
sont cuits, ajoutez la coriandre hachée.

Etape 3 Préparer de la colle à pâte
Mélanger 2 cuillères à soupe de farine avec un

peu d’eau. Mélangez jusqu’à obtenir un mélange
épais et collant. Cette colle sera badigeonnée sur la
dernière face de la bande pour être collée. afin que
la farce ne s’échappe pas durant la cuisson. 

Préchauffer l’huile de friture et cuire chaque
samossa jusqu’à ce qu’elle soit bien dorée. Retirez
les sur du papier absorbant et dégustez chaudes.
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Recettes

La Chine va augmenter cette année sa
consommation de charbon pour sou-
tenir la reprise économique après des

pénuries d'électricité, a annoncé le Premier
ministre Li Keqiang, en dépit des engage-
ments de Pékin à réduire ses émissions de
CO2.

Le pays a subi l'été dernier de plein
fouet la flambée du coût mondial des ma-
tières premières, en particulier du charbon,
dont la Chine dépend à 60% pour alimenter
ses centrales électriques.

Cette situation a forcé les centrales à
tourner au ralenti, malgré une forte de-
mande, et entraîné un rationnement de
l'électricité, qui a fait bondir les coûts de
production pour les entreprises.

La situation s'est depuis stabilisée.
La sécurité énergétique doit cependant

être "préservée", a averti mardi le Premier
ministre chinois, cité par l'agence de presse
officielle Chine nouvelle.

"L'approvisionnement en charbon sera
accru et les centrales électriques au charbon
seront aidées pour fonctionner à pleine ca-
pacité afin de produire davantage d'électri-
cité", a indiqué Li Keqiang, selon le compte
rendu d'une réunion consacrée à la situation
économique.

Aucun objectif  chiffré n'a été donné.
Pour alléger la pression, les autorités

avaient déjà autorisé ces derniers mois la
réouverture de mines de charbon.

"On est en train de revenir à un modèle
(de développement) qui consiste à soutenir
l'économie à tout prix", a déclaré à l'AFP Li
Shuo, de Greenpeace Chine.

"La Chine perd du temps et tarde à agir
de façon déterminante en faveur du climat",
estime M. Li.

Le président chinois Xi Jinping a pro-
mis de commencer à réduire les émissions
carbonées de son pays avant 2030.

La Chine est le pays du monde qui in-
vestit le plus dans les énergies propres. Mais
le géant asiatique reste à la fois le premier
producteur mondial de charbon et le pre-
mier pollueur mondial.

Selon des chiffres officiels, la consom-
mation de charbon en Chine a encore aug-
menté l'année dernière (+4,7% sur un an).

Après des pénuries, la Chine va augmenter
sa consommation de charbon

Les énigmes sonores du monde du silence


